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LE SECTEUR minier est désormais au
cœur de la stratégie de diversification éco-
nomique de l’Algérie. Le pays envisage de
développer le secteur pour réduire sa
dépendance au secteur pétrolier et gazier
en lançant plusieurs projets structurants
dans le secteur minier, mais aussi en intro-
duisant des réformes législatives visant à
redynamiser le secteur, notamment à tra-
vers le projet de loi régissant les activités
minières.  Plus de facilitation et de flexibi-
lité sont cependant préconisées pour une
meilleure attractivité des investissements
nationaux et étrangers.
Le président de la République, Abdelmad-
jid Tebboune, a affirmé, lors du Conseil
des ministres tenu avant-hier, que « les
mines figuraient parmi les secteurs straté-
giques de l’Algérie », enjoignant au gou-
vernement « de surseoir à l’approbation du

projet de loi afin de l’enrichir davantage et
d’associer les spécialistes et experts en
prévision de l’ouverture de cette activité à
l’opérateur algérien, d’autant que le pays
connaît une dynamique dans le nouveau
tissu industriel et est en mesure d’exploiter
cette richesse et d’augmenter sa rentabilité
dans le cadre du processus du développe-
ment national ».
Interrogé sur l’instruction du Président de
surseoir à l’approbation du projet de loi
dans l’objectif de l’enrichir davantage, le
professeur en économie Mohamed Achir
est revenu sur l’importance d’exploiter et
de valoriser ce secteur à fort potentiel. « La
richesse minière doit être complémentaire
au secteur industriel, cependant, les gise-
ments dont jouit l’Algérie restent sous-
exploités », a-t-il signalé. Selon lui « mis à
part les réformes qui ont été introduites sur

la loi du secteur minier, la bureaucratie
demeure encore pesante sur ce secteur,
notamment en ce qui concerne les autori-
sations ». Il a tenu à souligner la nécessité
d’« alléger davantage l’accès à l’exploita-
tion des mines pour les entreprises algé-
riennes, voire les entreprises étrangères qui
vont, à leur tour, apporter la technologie et
leur expérience dans ce domaine afin de
réaliser les infrastructures nécessaires ».
« Il est vrai que l’investissement dans ce
secteur est soumis à la loi 49/51, sachant
que c’est un secteur stratégique. C’est pour
cette raison donc qu’il faudrait prévoir
plus de facilitation et de flexibilité pour
attirer plus d’investissements nationaux et
étrangers », a-t-il fait savoir.
Il convient de noter que le gouvernement a
adopté un plan d’action (2020-2024) pour
redynamiser le secteur et favoriser sa

contribution à la croissance économique et
à la création d’emplois, notamment dans
les zones désenclavées, sachant que le sec-
teur est en pleine expansion, avec un
potentiel de plus de 1 000 ressources miné-
rales souterraines, notamment le fer, le
phosphate, le zinc, l’or et le manganèse.
C’est dans cette optique que plusieurs
mégaprojets miniers sont en cours, tels que
la mine de fer de Gara Djebilet, les gise-
ments aurifères du Hoggar, le plomb et le
zinc de Oued Amizour et le phosphate de
Bled El-Hadba.
Ces projets visent à alimenter l’industrie
nationale, à réduire les importations de
matières premières et à créer des emplois,
ainsi qu’à intensifier l’exploration à la
recherche de terres rares, très prisées au
niveau international.

Rim Boukhari
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LE PRÉSIDENT de la République, M.
Abdelmadjid Tebboune, a reçu, hier, les
lettres de créances de quatre nouveaux
ambassadeurs résidents. C’est ce qu’a indi-
qué un communiqué de la présidence de la
République. Il s’agit de « Son Excellence,
M. Pekka Hyvonen, en sa qualité d’ambas-
sadeur de la République de Finlande, Son

Excellence, M. Ignace Ngakala, en sa qua-
lité d’ambassadeur de la République du
Congo, Son Excellence, M. Sidi Mohamed
Mohamed Abdallah, en sa qualité d’ambas-
sadeur de la République islamique de Mau-
ritanie, et Son Excellence, M. Imani Salum
Njalikai en sa qualité d’ambassadeur de la
République-unie de Tanzanie », est-il pré-

cisé dans le communiqué.
La cérémonie de remise des lettres de
créances s’est déroulée en présence du
Directeur de cabinet par intérim de la Pré-
sidence de la République, M. Boualem
Boualem et du ministre des Affaires étran-
gères et de la Communauté nationale à
l’étranger, M. Ahmed Attaf. S. N.

Le ministre de l’Habitat, Tarek Belaribi.

PROJET DE LOI SUR LE SECTEUR MINIER
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TRÊVE HUMANITAIRE À GHAZA

I l est également question de pour-
suivre l’acheminement des aides
humanitaires à l’enclave palestinien-

ne martyrisée par l’agression barbare
israélienne. C’est ce qu’a indiqué hier le
ministère qatari des Affaires étrangères.
L’entité sioniste, qui agit en violation fla-
grante aux lois et conventions internatio-
nales, tente par tous les moyens d’étouffer
la population à Ghaza, sous blocus depuis
plus de 16 ans. Comme à ses habitudes,
Israël n’a pas respecté intégralement les
clauses de l’accord de trêve humanitaire
conclue avec la Résistance palestinienne,
en empêchant l’approvisionnement en
carburant et en tirant sur les civils qui ten-
taient de rentrer chez eux au nord de l’en-
clave palestinienne.
Selon un rapport de l'Office de secours et
de travaux des Nations Unies pour les
réfugiés de Palestine (UNRWA), sur la
situation dans la bande de Ghaza indique
que les autorités d'occupation israéliennes
n'ont pas autorisé l'arrivée du carburant
dans les zones situées au nord de la bande
de Gaza.
Le rapport, publié au deuxième jour de la
trêve, indique qu'environ 1,7 million de
personnes (soit environ 80% de la popula-
tion) ont été déplacées de diverses parties
de la bande de Ghaza depuis le 7 octobre
dernier, date du début d’une agression
inédite dans sa cruauté et sa barbarie. La
sale guerre israélienne menée contre les
civils à Ghaza a coûté la vie à près de
15.000 personnes, dont 6150 enfants et
plus de 4000 femmes.
L'UNRWA a fait savoir qu'il y avait plus
d'un million de personnes déplacées rési-
dant dans 156 installations de l'UNRWA
dans les cinq gouvernorats de la bande de
Ghaza, y compris dans le nord.
Le rapport ajoute qu'environ 927 000 per-
sonnes déplacées résident dans 99 centres
dans les régions de Khan Yunis et de
Rafah.
Il est à rappeler que le précédent rapport
de l'UNRWA, publié le 12 octobre dernier,
avait fait état d’environ 160.000 per-
sonnes déplacées résidaient dans 57
écoles de dans les régions du nord et de
Gaza, avant que l’armée d’occupation

israélienne n'émette des ordres d'évacua-
tion. 
Le déplacement forcé, considéré crime
contre l’humanité selon le droit internatio-
nal, a aggravé davantage la souffrance des
Palestiniens, déjà privés d’eau, de nourri-
ture et de soins de santé.  
Le Fonds des Nations unies pour la popu-
lation a averti, avant-hier, que les déplace-
ments forcés dans la bande de Ghaza
menaçaient la vie des femmes enceintes
palestiniennes, car elles se retrouvent «
bloquées et incapables d’accéder à des
services de santé reproductive qui peuvent
leur sauver la vie».
Le Fonds a souligné, dans un message sur
la plateforme « X », « la nécessité pour les
femmes enceintes d’obtenir des services
de soins de santé pour assurer leur sécuri-
té et celle de leurs enfants ».
« Les déplacements forcés à Ghaza lais-
sent les femmes enceintes bloquées et
incapables d’accéder aux services de santé
reproductive qui peuvent leur sauver la
vie », a-t-il déclaré.
L’entité sioniste semble chercher à tuer un
maximum de civils et à détruire toutes les
infrastructures, y compris sanitaires, dans
l’enclave palestinienne.

LES ISRAÉLIENS POURSUIVENT
LEURS MASSACRES EN DÉPIT DE LA
TRÊVE
Par ailleurs, et depuis le premier jour de la
pause humanitaire de quatre jours, qui a
pris fin hier, les forces sionistes ont tué
des civils palestiniens qui se dirigeaient
vers les régions nord de la bande de
Ghaza. Le deuxième jour de la trêve, les
israéliens ont également attaqué le camp
d’Al-Maghazi, dans le centre de Gaza,
tuant au moins un Palestinien et blessant
un autre.
«Malgré la trêve humanitaire, les forces
d’occupation israélienne ont récemment
pris pour cible deux agriculteurs à l'est du
camp de réfugiés d'Al-Maghazi, dans le
centre de la Bande de Ghaza. L'un d'eux
est décédé et l'autre a été blessé », a décla-
ré la Société palestinienne du Croissant-
Rouge, dans un communiqué.
Le Hamas a déjà accusé Israël, à plusieurs
reprises, de violer la pause humanitaire
tandis qu'aucune déclaration israélienne
n'a été émise à ce sujet.
La trêve humanitaire de quatre jours,
négociée par le Qatar et l’Égypte, prend
fin aujourd’hui. Elle a permis temporaire-
ment de stopper les bombardements israé-

liens aveugles contre les civils à Ghaza et
de libérer des détenus palestiniens dans
les geôles israéliennes, notamment des
enfants et des femmes.

117 PALESTINIENS LIBÉRÉS GRÂCE
À LA RÉSISTANCE
Au troisième jour de cette pause humani-
taire, trente-neuf palestiniens, tous âgés de
moins de 19 ans, ont été libérés des pri-
sons israéliennes en échange de 13 déte-
nus relâchés plus tôt par la résistance
palestinienne, selon un communiqué du
ministère des Affaires étrangères qatari.
Des bus sont sortis de la prison d'Ofer, en
Cisjordanie occupée, où les 39 Palesti-
niens avaient été transférés avant leur
libération. Ils sont ensuite arrivés à Beitu-
nia. Selon les déclarations du porte-parole
du MAE qatari, 33 autres palestiniens
détenus par l’entité sioniste pourraient
être libérés contre 11 détenus israéliens.
Lors de trois séries d'échange de prison-
niers effectués au cours des trois premiers
jours de la trêve humanitaire, 117 Palesti-
niens ont été libérés contre 41 sionistes et
étrangers.

Mohamed Mecelti  

CRISE LIBYENNE

L’ALGÉRIE a appelé encore une fois à la
relance du processus électoral et au refus
des différentes formes d’ingérences étran-
gères en Libye, qui sont à l’origine de l’in-
stabilité de ce pays depuis 2011. Interve-
nant hier à Alger, en marge de sa rencontre
avec le chef de la mission de soutien des
Nations Unies en Libye, M. Abdoulaye
Bathily, le ministre des Affaires étrangères
M. Ahmed Attaf, a assuré que le processus
électoral dans ce pays voisin nécessite un
accompagnement de la communauté inter-
nationale avec un processus de réconcilia-
tion.
Selon Attaf, il faut mettre en place un
consensus regroupant l’ensemble des par-
ties libyennes dans le cadre d’un projet
national et unificateur loin de toutes les
divisions. Les entretiens du chef de la
diplomatie algérienne avec le chef de la
mission onusienne ont constitué une occa-
sion pour évaluer justement l’avancement
du processus politique en Libye.

L’Algérie plaide pour une réconciliation
nationale, à travers la poursuite des efforts
pour l’organisation d’élections en Libye.
Il s’agit surtout de tenir un congrès de
réconciliation nationale visant à éliminer
les divergences et à produire un consensus
global.  A ce propos, Attaf a déclaré que «
l’Algérie appelle à concentrer les efforts
pour faire aboutir ces deux processus en
plus du maintien du cessez-le-feu et l’uni-
fication des institutions libyennes ». Deux
axes que la communauté internationale
devrait se concentrer à faire aboutir rapi-
dement et à concrétiser sur le terrain.
Il a également affirmé que « la solution en
Libye ne sera jamais militaire », ajoutant
que l’Algérie « reste fidèle à son politique
et à ses positions envers cette crise qui
touche la sécurité et la stabilité d’un pays
frère et voisin ».
Pleinement impliqué dans la recherche
d’une solution à la crise actuelle dans ce
pays, Alger n’a de cesse de renouveler ses

appels à mettre fin aux ingérences étran-
gères politiques et militaires, aussi bien
des Etats comme celles de la Turquie, des
Emirats ou de l’Egypte, ou de groupes et
milices. Ces ingérences ont été exacerbées
par la profusion de groupes armées de dif-
férentes obédiences, des terroristes ayant
combattu en Syrie aux milices souda-
naises de Janjawid.   
Bien que certains de ces groupes ont déci-
dé de quitter le territoire libyen, pour
s’installer au Mali et au Burkina Faso,
d’autres sont encore instrumentalisés par
des parties étrangères et continuent de
sévir dans certaines zones.
C’est sans doute pour toutes ces raisons
que l’Algérie insiste sur le rôle de l’ONU,
mais aussi sur l’implication de l’organisa-
tion de l’Union africaine, en rejetant com-
plètement ces ingérences militaires et
politiques, car elles sont le cœur du conflit
et l’essence de la crise dans ce pays.
D’ailleurs, Attaf l’a rappelé en indiquant

que la crise libyenne ne se serait pas pro-
duite sans une intervention militaire étran-
gère et n'aurait pas duré sans l'intervention
étrangère continue. Ce sont ces mêmes
interventions dans les affaires intérieures
qui ont contribué à alimenter la division
entre les frères libyens.Sur ce processus
de paix, Alger insiste sur la voie des élec-
tions, avec la mise en place de conditions
juridiques et politiques, comme la loi
électorale et une révision constitutionnel-
le. Cette voie ne peut se réaliser qu’avec le
maintien du cessez-le feu, la stabilisation
des fondations de l’Etat libyen et l’unifi-
cation des institutions.
A ce propos, Alger souligne qu’il fallait
s'appuyer avant tout sur les décisions
adoptées par le Conseil de sécurité et que
les engagements issus des différentes
conférences internationales devaient être
respectés, en particulier la première et la
deuxième conférence de Berlin.

Mohamed K.

L’accord renouvelé. 
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4PLF 2024
Le ministre des Finances
face aux députés
LE MINISTRE des Finances, Laaziz
Faid a présenté, hier, le projet de loi
de finances pour l’exercice 2024, à
l’Assemblée populaire nationale
(APN), lequel prévoit des dépenses de
plus de 15.275 milliards (Mds) de DA,
dont 18% destinées à l’investissement
public. Lors d’une plénière présidée
par Brahim Boughali, président de la
chambre basse du Parlement, en
présence de la ministre des Relations
avec le Parlement, Basma Azouar, M.
Faid a expliqué que l’élaboration du
PLF-2024, intervenait dans «le
contexte international de pressions
inflationnistes observées dans la
plupart des économies du monde».
Sur le plan interne, ajoute le ministre,
l’économie algérienne «a montré une
souplesse face aux chocs successifs»,
citant notamment les mesures prises
pour tempérer les effets de
l’augmentation des prix des matières
premières à travers la révision du
barème de l’impôt sur le revenu global
(IRG), l’augmentation des salaires des
fonctionnaires, la création puis la
réévaluation de l’allocation chômage,
et l’augmentation des pensions de
retraites. Le ministre a souligné que le
projet de la nouvelle loi de finances a
été élaboré dans le cadre de la mise en
œuvre du cadrage budgétaire à moyen
terme (2024-2026), et prévoit des
recettes de 9.105,3 milliards de DA,
dont 3.512,3 milliards de DA de
recettes pour la fiscalité pétrolière.
Quant aux dépenses en 2024, elles
s’élèveront à 15.292,47 milliards de
DA pour les autorisations
d’engagement et 15.275,28 milliards
de DA pour les crédits de paiement.
Le budget de l’Etat pour l’année 2024
est réparti, selon la nature des
dépenses, sur les dépenses dédiées aux
personnels, de l’ordre de 5.155,67
milliards de DA, dépenses de gestion
des services 632,87 milliards de DA,
dépenses d’investissement estimées à
2.894,58 milliards de DA
d’autorisation d’engagement et
2.809,36 milliards de DA de crédits de
paiement. S’agissant du nouveau
programme d’investissement public,
l’enveloppe budgétaire prévue pour
l’année 2024 dédiée aux nouvelles
opérations est estimée à 2.405,33
milliards de DA d’autorisation
d’engagement et 1.356,57 milliards de
DA de crédits de paiement. Par
ailleurs, les affectations prévues pour
l’année 2024 à la réévaluation des
opérations en cours de réalisation ont
atteint 489,25 milliards de DA
d’autorisation d’engagement et 396,82
milliards de DA de crédits de
paiement.
Le PLF 2024 prévoit une croissance
économique de 4,2%, a ajouté M.
Faid, rappelant que le PLF a été
élaboré sur la base d’un prix
référentiel du prix du baril du pétrole
de 60 dollars durant la période 2024-
2026, et 70 dollars pour le prix
estimatif du baril de pétrole brut. Les
exportations de biens devraient
s’élever à 49,8 milliards USD en
2024, tandis que les importations
devraient augmenter de 7,1% par
rapport aux prévisions de clôture de
2023 et atteindront 43,5 milliards
USD. Ainsi, la balance commerciale
enregistrera un excédant entre 2024 et
2026 pour atteindre 6.3 milliards USD
en 2024, 2,9 milliards USD et 4,2
milliards USD en 2025 et 2026. Le
PLF a prévu plusieurs mesures
législatives visant principalement à
préserver le pouvoir d’achat du
citoyen, le soutien à l’investissement,
et la facilitation et la numérisation des
procédures fiscales.

S. N.

DES ENTREPRISES sud-coréennes, acti-
vant dans plusieurs domaines, sont intéres-
sées par l’investissement en Algérie,
encouragées par des politiques favorables,
une diplomatie économique dynamique et
des textes législatifs rendant «attractif»
l’investissement industriel, a indiqué l’am-
bassadeur de Corée du Sud, You Ki Jun.
Cet intérêt des entreprises coréennes,
notamment du secteur mécanique mais
aussi d’autres secteurs, est notamment
encouragé par «les politiques favorables»
entreprises par les hautes autorités algé-
riennes en termes d’industrie manufactu-
rière notamment, a estimé le diplomate
sud-coréen lors d’une rencontre organisée
dimanche soir avec la presse nationale.
Estimant que la nouvelle loi sur l’investis-
sement présente «un réel attrait» pour les
opérateurs sud-coréens, il a salué sa mise
en œuvre marquée entre autres par «une
diplomatie proactive» offrant ainsi un
potentiel à exploiter pour les opérateurs de
son pays à travers l’investissement et le
renforcement de la coopération écono-
mique entre les deux pays. Par ailleurs, lors

de cette rencontre, il a été procédé à la pré-
sentation des diverses agences sud
coréennes de coopération internationale.
Dans ce cadre, le représentant de l’Agence
coréenne de la coopération internationale
(KOICA) a évoqué les projets réalisés en
collaboration avec des institutions algé-
riennes, citant le transfert de la technologie
de production de semence de pommes de
terre (wilaya de Tiaret) et la technologie
d’élevage de crevette (Ouargla) en plus de
la formation de cadres algériens en Corée
du Sud. De plus, la KOICA a également
lancé un projet de coopération avec les
douanes algériennes en 2023 dans le cadre
de la numérisation du secteur douanier,
avec l’installation notamment du guichet
unique. Lors de cette rencontre, il a été éga-
lement procédé à la présentation de l’Insti-
tut coréen de l’industrie et des technologies
environnementales (KEITI), dont le repré-
sentant a fait savoir qu’un nouveau projet a
été lancé en collaboration avec l’Agence
nationale des déchets (AND) visant la
diminution des émissions des gaz à effet de
serre à travers la capture et la combustion

de gaz méthane émis par les centres d’en-
fouissement des déchets.
L’institut a également réalisé d’autres pro-
jets de coopération avec l’AND, notam-
ment le projet d’amélioration de la gestion
des déchets au port d’El Djamila (Alger) et
un atelier de formation des fonctionnaires
des centres d’enfouissement des déchets.
La KOTRA, autre agence de coopération
internationale sud-coréenne a aussi été pré-
sentée lors de cette rencontre. Il s’agit
d’une organisation gouvernementale char-
gée de la promotion du commerce extérieur
et de l’investissement sud-coréens.
Elle fait office de lien entre les entreprises
sud-coréennes et les entreprises algé-
riennes, permettant notamment aux entre-
prises du pays de fournir des pièces auto-
mobiles à leurs collaborateurs algériens,
mais aussi des équipements médicaux et
des intrants pour l’industrie plastique ainsi
que d’autres matières premières. En outre,
il a été procédé à la présentation de l’agen-
ce sud-coréenne de partenariat pour l’inno-
vation dans l’agriculture (KOPIA).

S. N.

ENTREPRISES SUD-CORÉENNES

«L’Algérie dispose
d’un grand gise-
ment de déchets

qui dépasse les 34 millions de
tonnes, dont 13,5 millions de
tonnes de déchets ménagers
générés annuellement», a indi-
qué la ministre de l’Environne-
ment et des Energies renouve-
lables, lors d’une conférence de
presse animée en marge de la
7e édition du Salon internatio-
nal de la récupération et de la
valorisation des déchets
«REVADE», qui a ouvert ses
portes hier à Alger. L’important
est donc la valorisation de ces
déchets, qui constituent une
vraie richesse, d’où la stratégie
du département de l’Environ-
nement qui ambitionne de valo-
riser une partie de ces déchets.
«Au niveau du ministère, nous
avons adopté une stratégie
nationale pour gérer ces
déchets. On espère, à l’horizon
2035, recycler et valoriser 30 %
de déchets ménagers et 30 % de
déchets industriels», a-t-elle
précisé, mettant en avant l’ex-
pertise dont dispose le pays en
matière de tri et de valorisation
des déchets, qui sont considé-
rés comme étant une richesse et
une matière première et non un
déchet.
Elle a, dans ce sens, signalé la
valeur économique des
déchets, qui est passée de 92
milliards de dinars en 2021 à
151 milliards de dinars en
2022, soulignant les opportuni-
tés d’investissement dans le tri
et la valorisation des déchets.
La ministre, qui a procédé avec
son homologue du Commerce

et de la Promotion des exporta-
tions, à l’inauguration officielle
du REVADE a aussi signalé le
rôle que peuvent jouer les start-
up qui ont développé des solu-
tions innovantes en matière de
collecte, de tri et de valorisa-
tion des déchets, signalant la
disponibilité du ministère de
l’Environnement à accueillir et
à accompagner tous les inves-
tisseurs dans ce domaine.
Mme Dahleb a, par ailleurs,
évoqué l’effort consenti par les
autorités pour éliminer les
décharges sauvages dans plu-
sieurs villes du pays, citant
celle de Oued S’mar, érigé
aujourd’hui en jardin public.
«Considérée auparavant
comme la plus grande en
Afrique, la décharge de Oued
S’mar est aménagée et transfor-
mée en jardin public, qui sera
ouvert au grand public inces-
samment», a fait savoir la
ministre, affirmant que l’Etat a
investi plus de 7 milliards de
dinars pour son aménagement.
Pour ce qui est du Salon de la

récupération et de la valorisa-
tion des déchets, placé cette
année sous le thème «Faire de
la gestion des déchets des
opportunités commerciales», la
ministre a souligné son impor-
tance, d’autant qu’il regroupe
tous les acteurs intervenant
dans la gestion des déchets.

714 ENTREPRISES
ACTIVENT DANS
LE RECYCLAGE

ET LA TRANSFORMATION

Pour sa part, le ministre du
Commerce, Tayeb Zitouni, a
signalé l’importance de ce ren-
dez-vous annuel qui regroupe
toutes les parties prenantes, à
l’instar des professionnels, des
associations, des start-up ainsi
que des acteurs économiques. 
Il a, de ce fait, signalé l’intérêt
croissant des opérateurs écono-
miques pour l’activité de recy-
clage des déchets. «714 entre-
prises activant dans le secteur
de collecte, de transformation
et de recyclage des déchets sont

enregistrées au Centre national
du registre du commerce, dont
636 sont des entreprises expor-
tatrices», a précisé M. Zitouni,
lequel a signalé l’apport écono-
mique de l’activité de recycla-
ge. Selon lui, l’activité de recy-
clage ne reflète pas assez le
potentiel dont dispose le pays.
Sur les 36 millions de tonnes de
déchets générés annuellement,
10 % sont uniquement transfor-
més et valorisés, selon le
ministre. 
Celui-ci a exprimé son souhait
de voir tous ces déchets exploi-
tés et valorisés en Algérie et
non pas exportés.
Notons que ce Salon, qui s’éta-
lera jusqu’au 30 novembre,
regroupe les différentes entre-
prises nationales publiques et
privées activant dans la gestion
des déchets ainsi que les diffé-
rentes instances mobilisées par
l’Etat pour apporter l’aide tech-
nique et financière nécessaire à
l’investissement dans ce
domaine.

Lilia Aït Akli

13,5 MILLIONS DE TONNES SONT GÉNÉRÉS ANNUELLEMENT

La ministre de l’Environnement,
Fazia Dahleb.
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LA SENSIBILISATION à l’importance du
dépistage précoce des bronchites chroniques
et le rôle crucial du sevrage tabagique pour se
protéger contre cette maladie sont les princi-
paux objectifs de la campagne de sensibilisa-
tion organisée par l’Association algérienne de
solidarité aux malades respiratoires
(Asma.Resp).
Cette initiative s’est déroulée à la place du
1er-Mai, en collaboration avec le service des
maladies respiratoires du Centre hospitalo-
universitaire (CHU) Mustapha-Bacha, à l’oc-
casion de la Journée mondiale de la broncho-
pneumopathie chronique obstructive (BPCO)
sous le slogan « Respirer, c’est la vie, agir
plus tôt », a attiré un grand nombre de per-
sonnes.
« Cette campagne d’information, de sensibili-
sation et de dépistage destinée au grand
public, aspire, d’une part, à praoposer gratui-
tement des tests à effectuer sur place pour
dépister la maladie. D’autre part, elle s’attel-
le à sensibiliser le plus grand nombre de per-
sonnes possible sur les dangers du tabac et
l’intérêt crucial d’abandonner la cigarette ».
C’est ce qu’a indiqué au Jeune Indépendant
Sadaoui Rachid, président de l’association
Asma.Resp, lors de cette journée organisée
mercredi dernier.
Les membres de l’association et le personnel
médical présents ont proposé des dépistages
gratuits destinés au grand public. Des tests
ont été réalisés sur place, accompagnés d’un

questionnaire visant à assurer un suivi adé-
quat des personnes nécessitant un diagnostic
complémentaire. En outre, le questionnaire
porte également sur les habitudes de prise de
cigarettes chez les fumeurs pour évaluer les
meilleures mesures à mettre en place pour les
accompagner dans leur sevrage.
Rachid Sadaoui a expliqué à ce propos que «
les principales causes de la BPCO sont le
tabagisme et la pollution atmosphérique ».
Cette maladie plus connue sous le nom d’em-
physème ou de bronchite chronique est une
maladie pulmonaire qui entraîne une réduc-
tion du flux d’air et des problèmes respira-
toires tels que la toux, une difficulté à respi-
rer, une respiration sifflante et une fatigue.
Le président de l’association a également
expliqué que « les personnes dépistées lors de
cette campagne seront prises en charge par
les services de pneumologie de l’hôpital
Mustapha, avec qui nous travaillons en étroi-
te collaboration ». Il a ajouté que « parallèle-
ment, nous nous efforçons de sensibiliser les
personnes au sevrage tabagique afin qu’ils
abandonnent la cigarette » et que si « cer-
taines personnes nous confient qu’elles ne
parviennent pas à arrêter de fumer seules,
nous prenons leurs coordonnées pour prendre
rendez-vous avec les services de sevrage
tabagique du CHU Mustapha, qui pourront
les aider dans leur démarche ». Il tient toute-
fois à mettre en exergue le fait qu’« il est
important de souligner que le tabagisme, en

plus d’être une addiction, est reconnu comme
une maladie nécessitant un encadrement
médical approprié. La volonté de la personne
concernée joue un rôle essentiel dans le pro-
cessus d’arrêt du tabac, et il est primordial
d’avoir cette volonté pour obtenir des résul-
tats durables ».
Tout au long de cette journée de sensibilisa-
tion qui avait été marquée par une pluie tor-
rentielle, de nombreuses personnes ont bravé
ce temps, motivées par la volonté de prendre
soin de leur santé. Sous le chapiteau, malgré
les conditions météorologiques défavorables,
les membres de l’association et l’équipe
médicale mobilisés ont mis tout en œuvre
pour accueillir et offrir des examens et
conseils à chaque personne dans une atmo-
sphère chaleureuse et conviviale.
Face à cette affluence, Rachid Sadaoui a esti-
mé « que le fait que la pluie n’a en aucun cas
découragé ces individus à prendre soin de
leur santé, cela signifie certainement qu’ils
ont compris que l’identification précoce de la
bronchite chronique est essentielle pour mini-
miser les symptômes et prévenir les compli-
cations. De nombreuses personnes ont égale-
ment laissé leurs numéros de téléphone pour
les aider à arrêter de fumer, et c’est de bon
augure ».
Pour sa part, le Pr Samia Taright-Mahi, chef
de service des maladies respiratoires du CHU
Mustapha, a souligné qu’« il est très impor-
tant de se faire dépister dès la persistance

d’une toux ou l’apparition d’une gêne respi-
ratoire en effectuant le moindre effort ». Elle
a ajouté que « notre objectif principal est de
travailler sur le dépistage précoce de cette
maladie et d’encourager les fumeurs à
consulter un médecin généraliste dès l’appa-
rition d’une toux persistante ». Elle a expli-
qué que « cette toux est un signe alarmant de
la BPCO et nécessite une attention médicale
immédiate. Une fois le diagnostic établi, le
médecin évaluera la gravité de la maladie et
la classera en fonction de différents
niveaux ».
Ainsi, « dans les cas légers à modérés, il est
primordial que la personne arrête absolument
de fumer en premier lieu. Ensuite, différents
traitements peuvent être envisagés selon les
besoins individuels du patient », a-t-elle affir-
mé, insistant sur le fait qu’« en encourageant
le dépistage précoce de la maladie, nous pou-
vons améliorer la prise en charge et la qualité
de vie des patients ».
Le Pr Samia Taright-Mahi s’est toutefois
désolée que dans les cas les plus compliqués,
« les patients atteignent un stade où elles
nécessitent une oxygénothérapie toute la
journée. Ce qui est très handicapant pour les
personnes, d’où l’urgence d’arrêter le tabac et
de dépister cette maladie avant qu’elle n’at-
teigne un stade compliqué où la personne doit
être impérativement placée sous oxygénothé-
rapie pour préserver son souffle de vie »

Sihem Bounabi

A travers cette action, il s’agit pour la
CNAS de sensibiliser et d’informer les
assurés sociaux dans le but de leur

faire prendre conscience de la « fraude » qui
sévit en matière de déclaration des prestations
de service prodiguées par divers services de
santé publique et privée. « La CNAS veut
mettre fin à l’utilisation abusive de la carte
Chifa par son titulaire ou par une tierce per-
sonne, à la délivrance de certificats médicaux
de complaisance et au maintien de cette carte
par le pharmacien conventionné, les méde-
cins, tous secteurs confondus, les cliniques
conventionnées par la CNAS (cliniques spé-
cialisées dans la chirurgie cardiovasculaire,
d’hémodialyse, et d’accouchement) », lit-on
dans un communiqué rendu public par la
CNAS.
Toutes ces pratiques sont interdites, et la
CNAS semble déterminée à les éradiquer car
elles contreviennent à la législation en vigueur
en la matière, mettant en difficulté tant l’assu-
ré social que le pharmacien. En outre, la cais-
se constate que certains praticiens ou profes-
sionnels de la santé conventionnés exigent des
assurés sociaux le versement d’une somme
supplémentaire, ce qui est contraire à la
convention signée entre eux et la CNAS.
La fraude, qui prend des proportions alar-
mantes, constitue l’une des priorités des res-
ponsables de la CNAS. Les opérations de
fraude, souligne la CNAS, sont souvent liées
aux paiements liés à l’assurance-maladie,
comme l’utilisation excessive de la carte
Chifa ou son utilisation par une personne
autre que son titulaire, en plus des congés de
maladie de complaisance ou du phénomène de
conservation des cartes Chifa par les pharma-
ciens conventionnés, ce qui est considéré
comme une violation des accords de la

convention et des relations de partenariat fon-
dées sur la confiance.
En outre, certains professionnels de la santé
conventionnés demandent aux assurés sociaux
ou à leurs ayants droit des montants supplé-
mentaires, à l’instar des cliniques privées, ce
qui est également considéré comme une viola-
tion des relations de partenariat fondées sur la
confiance. La fraude dans ce domaine est « un
acte irresponsable qui porte atteinte à la viabi-
lité du système national de sécurité sociale et
entraîne la perte du droit à la couverture socia-
le », explique la CNAS.
Les pratiques irresponsables et le comporte-
ment condamnable de certains pharmaciens et
titulaires de la carte Chifa utilisant abusive-
ment celle-ci portent « atteinte à la crédibilité

et à la pérennité de la politique de la CNAS en
matière de sécurité sociale », dédiée aux assu-
rés sociaux et à leurs ayants droits. « En tant
que citoyens responsables, nous jouissons des
mêmes droits et obligations. Nous devons
faire face au problème de la fraude afin de lut-
ter contre ce fléau, et ce pour préserver la
pérennité du système national de la sécurité
sociale de notre pays », souligne la CNAS.
Outre cet usage frauduleux avéré, la CNAS
vise aussi, à travers cette action, à promouvoir
et optimiser le dialogue afin de protéger les
acquis et lutter conjointement contre les pra-
tiques déloyales qui peuvent nuire à la péren-
nité du système de la sécurité sociale et priver
les assurés sociaux de leurs droits absolus.

Lynda Louifi

USAGE FRAUDULEUX DE LA CARTE CHIFA

La CNAS lance une campagne
de sensibilisation.

MÉDÉA
Hausse du niveau
des réserves 
des barrages

LES DERNIÈRES précipitations ont
permis d’augmenter le niveau des barrages
avec des apports qui donnent à espérer que
l’année agricole pourra se dérouler dans de
bonnes conditions et en même temps
assurer un approvisionnement régulier des
populations de la wilaya de Médéa en eau
potable. C’est ce qui ressort de la
déclaration du directeur des ressources en
eau de la wilaya de Médéa, Nasreddine
Bechani. Dans ce sens, il a indiqué que
« les ressources hydriques actuelles
emmagasinées au niveau des barrages de la
région ont atteint un niveau acceptable »,
notamment à travers la zone est du
territoire de la wilaya. Selon le même
responsable, il a été enregistré plus de 120
mm en 72 h durant les dernières
précipitations, permettant de stocker
l’équivalent de 13 millions de m3 au
niveau du barrage de Koudiet-Acerdoune
et 2 millions de m3 au niveau du barrage
Ghrib qui alimentent en eau potable
plusieurs communes de la wilaya de
Médéa, en sus des quantités reçues dans les
autres barrages. « Il a été enregistré
d’importantes quantités de pluie dépassant
les 120 mm en 72 h ainsi que des
écoulements de tous les oueds et plus
particulièrement sur la partie est de la
wilaya, notamment les cours de l’Oued
Mellah, Oued Zeghoua, Oued Issers, Oued
Boukraa et tous les autres oueds », a-t-il
expliqué, avant d’ajouter que ces
écoulements ont permis d’augmenter le
niveau des eaux stockées à travers les
ouvrages hydrauliques, notamment le
barrage de Koudiet-Acerdoune, avec un
apport de 13 millions de m3, le barrage de
Béni Slimane avec 1,2 million de m3 (soit
un volume global de 2,9 millions de m3),
le barrage de Ghrib avec 1,7 million de
m3 (soit un volume global de 39 millions
de m3).  En plus du fait que ces apports ont
augmenté les réserves des barrages, ils ont
aussi permis d’éloigner l’angoisse suscitée
par le manque de précipitations qui a
marqué les premières semaines de la
campagne agricole, incitant ainsi les
agriculteurs, notamment les céréaliculteurs,
à intensifier leurs travaux de semailles.

Nabil B.

DÉPISTAGE PRÉCOCE DES BRONCHITES CHRONIQUES
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NOUVELLES RECONFIGURATIONS INDUSTRIELLES MONDIALES : 

Professeur des universités, expert inter-
national Dr Abderrahmane 

MEBTOUL

Nous assistons à une nouvelle
reconfiguration tant des relations
géostratégiques avec la percée des

BRICS représentant avec les nouvelles
adhésions 30% du PIB mondial   que des
politiques économiques , devant éviter les
télématiques du passé  que  quand le bâti-
ment va tout va ou les matières premières,
les industries mécaniques classiques sont
le moteur du développement  (voir notre
intervention disponible sur YouTube en
introduction à  l’Académie de Géopoli-
tique de Paris qui a organisé le  14
novembre et avec le concours de l’Institut
de recherche, d’innovation et de prospecti-
ve méditerranéen, un colloque sur la Médi-
terranée, le berceau de nos civilisations,
aujourd’hui au centre de toutes les conflic-
tualités)
1.-La mondialisation dans sa version
contemporaine renvoie non seulement à
des interactions internationales d’ordre
économique mais aussi à des interactions
de type religieux et culturel, politique
idéologique et militaire, préfigurant d’im-
portants bouleversements géostratégiques
et socio-économiques tenant compte du
futur défi écologique ( notre intervention .
Toute Nation  devra s’y adapter si elle veut
éviter sa marginalisation. C’est pourquoi
toute stratégie d’adaptation ou de réponse
à ce phénomène doit embrasser l’ensemble
de ses composantes et de ses manifesta-
tions, impliquant une  participation volon-
taire et active à l’ordre international en
construction. Le processus de mondialisa-
tion non encore achevé est un  rapport
social complexe, produit historique du
développement du capitalisme ce qui
implique de connaître  les enjeux et  les
règles du jeu de cette mutation. Face à ce
mouvement et cette dynamique, où l’accu-
mulation en ce XXIème siècle se fonde sur
le savoir et l’entreprise dominée par des
segments personnalisés et les producteurs
de symboles,  toute stratégie de non adap-
tation  d’un pays ferait qu’il
deviendrait  spectateurs d’une pièce de
théâtre qui se jouerait  sans lui.  Ce n’est
plus le temps où la richesse d’une Nation
s’identifie aux grandes firmes des Nations,
les grandes firmes ayant été calquées sur
l’organisation militaire et ayant été
décrites dans les mêmes termes : chaîne de
commandement, classification des
emplois, portée du contrôle avec leurs
chefs, procédures opératoires et standards
pour guider tous les dossiers. Tous les
emplois étaient définis à l’avance par des
règles et des responsabilités pré-établies.
Comme dans la hiérarchie militaire les
organigrammes déterminent les hiérar-
chies internes et une grande importance
était accordée à la permanence du contrô-
le, la discipline et l’obéissance. Cette
rigueur était indispensable afin de mettre
en œuvre les plans avec exactitude pour
bénéficier des économies d’échelle dans la
production de masse et pour assurer un
contrôle strict des prix sur le marché.
Comme dans le fonctionnement de l’ar-
mée, la planification stratégique deman-
dait une décision sur l’endroit où vous
voulez aller, un suivi par un plan pour
mobiliser les ressources et les troupes pour

y arriver. A l’ère mécanique totalement
dépassée, la production était guidée par
des objectifs préétablis et les ventes par
des quotas déterminés à l’avance. Les
innovations n’étaient pas introduites par
petits progrès, mais par des sauts technolo-
giques du fait de la rigidité de l’organisa-
tion. Au sommet de vastes bureaucraties
occupaient le rectangle de l’organigram-
me, au milieu des cadres moyens et en bas
les ouvriers. L’enseignement, du primaire
au supérieur en passant par le secondaire,
n’était que le reflet de ce processus, les
ordres étant transmis par la hiérarchie, les
écoles et universités de grandes tailles
pour favoriser également les économies
d’échelle.
2.-Actuellement une nouvelle organisation
est en train de s’opérer montrant les limites
de l’ancienne organisation avec l’émer-
gence d’une dynamique nouvelle des sec-
teurs afin de s’adapter à la nouvelle confi-
guration mondiale. Nous assistons au pas-
sage successif de l’organisation dite taylo-
riste marquée par une intégration poussée,
à l’organisation divisionnelle, puis matri-
cielle qui sont des organisations intermé-
diaires et enfin à l’organisation récente en
réseaux où la firme concentre son manage-
ment stratégique sur trois segments : la
recherche développement (cœur de la
valeur ajoutée), le marketing et la commu-
nication et sous traite l’ensemble des
autres composants. Et ce avec des organi-
sations de plus en plus oligopolistiques,
quelques firmes contrôlant la production,
la finance et la commercialisation tissant
des réseaux comme une toile d’araignée.
Les firmes ne sont plus nationales, même
celles dites petites et moyennes entreprises
reliées par des réseaux de sous traitants
aux grandes. Les firmes prospères sont
passées de la production de masse à la pro-
duction personnalisée (Pr Reich ex secré-
taire d’Etat US). Ainsi, les grandes firmes
n’exportent plus seulement leurs produits
mais leur méthode de marketing, leur

savoir-faire sous formes d’usines, de
points de vente et de publicité. Parallèle-
ment à mesure de l’insertion dans la divi-
sion internationale du travail, la manipula-
tion de symboles dans les domaines juri-
diques et financiers s’accroît proportion-
nellement à cette production personnali-
sée. Indépendamment du classement offi-
ciel de l’emploi, la position compétitive
réelle dans l’économie mondiale dépend
de la fonction que l’on exerce. Au fur et à
mesure que les coûts de transport baissent,
les produits standards et de l’information
qui les concernent, la marge de profit sur la
production se rétrécit en raison de l’absen-
ce de barrières à l’entrée. En ce XXIe
siècle, la production standardisée se dirige
inéluctablement là où le travail, moins
cher, le plus accessible et surtout bien
formé.  La qualification devient un facteur
déterminant. L’éclatement des vieilles
bureaucraties industrielles en réseaux
mondiaux leur a fait perdre leur pouvoir de
négociation expliquant également la crise
de l’Etat providence (avec le surendette-
ment des Etats) et de l’ancien modèle
social démocrate qui se trouve confronté à
la dure réalité de la gestion gouvernemen-
tale. Ce qui explique que certains pays du
Tiers Monde qui tirent la locomotive de
l’économie mondiale se spécialisent de
plus en plus dans ces segments nouveaux,
préfigurant horizon 2020/2030 de pro-
fonds bouleversements géostratégiques
dont un nouveau modèle de consommation
énergétique reposant sur un MIX énergé-
tique devant éviter l’erreur stratégique de
l’actuel ministère de l’énergie algérien de
raisonner sur un modèle de consommation
libertaire. Il s’ensuivra inévitablement une
recomposition du pouvoir économique
mondial avec la percée de la Chine, de
l’Inde, du Brésil, de la Russie et de cer-
tains pays émergents expliquant le passage
d’ailleurs du G8 au 20 dans les grandes
réunions économiques internationales.
L’essoufflement actuel de certains pays

émergents à travers les nouvelles straté-
giques mondiales tant dans le domaine de
la sphère réelle que monétaire n’est que le
reflet de cette recomposition. Les emplois
dans la production courante tendent à dis-
paraître comme les agents de maîtrise et
d’encadrement impliquant une mobilité
des travailleurs, la généralisation de l’em-
ploi temporaire, et donc une flexibilité per-
manente du marché du travail avec des
recyclages de formation permanents étant
appelés à l’avenir à changer plusieurs fois
d’emplois dans notre vie. Ainsi, apparais-
sent en force d’autres emplois dont la per-
cée des producteurs de symboles dont la
valeur conceptuelle est plus élevée par rap-
port à la valeur ajoutée tirée des économies
d’échelle classiques, remettant en cause
les anciennes théories et politiques écono-
miques héritées de l’époque de l’ère méca-
nique comme l’ancienne politique des
industries industrialisantes calquée sur le
modèle de l’ancien empire soviétique alors
que le XXIe siècle est caractérisée par la
dynamisme des grandes firmes mais sur-
tout les PMI/PME consacrant un budget à
la recherche développement, reliés en
réseaux à ces grandes firmes. Les expé-
riences allemandes et japonaises, chacune
tenant compte de son anthropologie cultu-
relle, est intéressante à étudier, se fondant
sur un partenariat, grandes
firmes/PME/PME.
En conclusion, avec la prédominance des
services qui ont un caractère de plus en
plus marchand contribuant à l’accroisse-
ment de la valeur ajoutée, la firme se trans-
forme en réseau mondial, étant impossible
de distinguer les individus concernés par
leurs activités, qui deviennent un groupe
diffus, répartis dans ce village mondial,
dominé par des réseaux croisés consom-
mateurs/producteurs, transformant le sys-
tème d’organisation à tous les niveaux,
politique, économique et social.  

ademembtoul@gmail.com
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SERGUEÏ LAVROV : 

Sergueï Lavrov a exposé les poli-
tiques menées par Moscou pour
accélérer l’essor d’un ordre mon-

dial multipolaire. La multipolarité ? «C’est
un monde qui est plus grand que le seul
Occident», a résumé ce 27 novembre Ser-
gueï Lavrov aux Conférences Primakov,
qui se déroulent à Moscou. Devant un
panel d’experts et de diplomates, le
ministre russe des Affaires étrangères a
plaidé pour l’émergence d’un système
multipolaire, en rupture avec le monde
«néocolonial», sous domination occiden-
tale. Un système qui doit être selon Ser-
gueï Lavrov fondé sur la Charte des
Nations unies, qui pose le principe d’une
«égalité souveraine entre les Etats», et sur
un consensus renouvelé. «Aux problèmes
régionaux des solutions régionales», a-t-il
plaidé, jugeant primordial de «ne pas
appliquer [aux crises] des recettes de l’ex-
térieur».   Lavrov : «aux problèmes régio-
naux des solutions régionales» «Aux pro-
blèmes régionaux des solutions régio-
nales» Citant l’exemple du conflit israélo-
palestinien, le ministre russe a salué que le
conflit israélo-palestinien avait été un
«catalyseur» pour l’intervention locale de
puissances arabo-musulmanes, ayant ainsi
fait preuve de «solidarité». A cet égard,
Moscou entend «soutenir les démarches
menées par les pays concernés, qui
connaissent mieux les choses que les pays
de l’autre côté de l’océan», a-t-il ajouté. Le
monde multipolaire impliquera de fait un
rééquilibrage, reflétant l’essor de nou-
velles puissances. Un rééquilibrage sans
doute d’abord éthique, exigeant «un res-
pect mutuel» et le besoin de «n’obliger
personne», «sans dire «qui n’est pas avec
nous est contre nous»», a déclaré Sergueï
Lavrov, fustigeant à demi-mots le chanta-
ge des puissances occidentales, essayant

de contraindre les Etats à se joindre dans
une lutte contre la Russie ou la Chine.
Evoquant le sommet en ligne du G20
auquel Vladimir Poutine a participé le 20
novembre, Sergueï Lavrov a évoqué le
renforcement du poids des BRICS au sein
de cette organisation, et affirmé refuser
que cette institution subisse le poids exces-
sif «des Etats-Unis et de leurs alliés». Il a
de surcroît souligné l’importance grandis-
sante de l’Organisation de Shanghai,
saluant sa «contribution à l’évolution
mondiale».   Lavrov : «les politiciens occi-
dentaux commencent à reconnaître que la

multipolarité est nécessaire» «L’action
destructrice de la minorité occidentale ren-
force la multipolarité» «L’Occident veut
conserver sa domination», a constaté Ser-
gueï Lavrov. Une ambition qui ne laisse-
rait plus personne dupe à travers le monde
et qui surtout, en définitive, se retournerait
contre ses propres instigateurs. «L’action
destructrice de la minorité occidentale ren-
force la multipolarité. Tout le monde com-
prend que les choses ne dépendent pas de
Washington et de Bruxelles», estime-t-il.
Sergueï Lavrov : l’OTAN est un «groupe
marginal» Réitérant en conclusion son

soutien à un système fondé sur l’usage
renouvelé de la Charte des Nations unies,
qui serait en mesure de «servir de base» à
l’ordre multipolaire, Sergueï Lavrov a pré-
venu qu’il convenait de ne pas l’utiliser «à
la carte, comme les Occidentaux». Aussi
a-t-il ajouté vouloir l’adapter «aux réali-
tés» du nouveau siècle, évoquant notam-
ment un élargissement du Conseil de sécu-
rité. «Il faut que la voix de tous les pays
soit prise en compte», a-t-il conclu,
contrairement à une organisation comme
l’OTAN, un «groupe marginal» menant
une «politique d’intérêt égoïste». R. I.

SIERRA LEONE 
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CONSTANTINE 

Dans son intervention durant la
rencontre tenue au campus Tidja-
ni Hedam de l’université Frères

Mentouri (Constantine-1), le président
du colloque, Dr. Hamza Boukethir, a
indiqué travailler avec son équipe de
recherche à exploiter les ressources de
l’intelligence artificielle et informatiques
pour concevoir un dictionnaire informa-
tisé conforme à la démarche d’apprentis-
sage par l’action pour le primaire et un
autre dictionnaire des termes difficiles
pour les adultes et enseignants de sorte à
en améliorer les compétences linguis-
tiques.
Pr. Manuela  Giolfo de l’université inter-
nationale des langues et communication
de Milan (Italie) a estimé que les infor-
mations contenues dans les livres n’ont
aujourd’hui aucune importance effective

que lorsqu’elles deviennent numérisées,
considérant qu’il est désormais impératif
d’utiliser les technologies modernes pour
améliorer la didactique de la langue
arabe et l’habiliter à accompagner la
révolution technologique.
De son côté, Dr. Andrea Facchin, profes-
seure de la langue arabe à l’université
Ca’ Foscari de Venise (Italie) a relevé le
rôle des linguistes arabes dans la prospé-
rité de cette langue évoquant à l’occasion
les opportunités de partenariat avec
l’université Frères Mentouri (Constanti-
ne 1) pour promouvoir l’enseignement
de la langue arabe en Italie et l’encoura-
gement de la mobilité des enseignants et
étudiants vers l’université Ca’ Foscari en
raison de l’engouement croissant des
étudiants italiens pour l’apprentissage de
l’arabe.

Ce colloque de deux jours vise à mettre
en lumière les contributions des lin-
guistes arabes dans la didactique de cette
langue, son informatisation et sa promo-
tion, à favoriser les échanges entre cher-
cheurs dans ce domaine et l’approfondis-
sement de la recherche sur des micro-
thèmes de la didactique de la langue
arabe, selon les organisateurs.
Initiée par le département de la langue
arabe en coordination avec le laboratoire
des études en patrimoine de la faculté des
lettres et des langues de l’université
frères Mentouri, cette rencontre de deux
jours a regroupé des participants de
diverses universités nationales ainsi que
de la Palestine, du Soudan, d’Arabie
Saoudite, d’Oman, de Jordanie, d’Italie,
de Turquie et d’Egypte.

R.R

SIDI BEL ABBES 

PROCHAINE SAISON DU
TOURISME THERMAL 
À GUELMA
Vers sept projets
d’aménagement 

DES PROJETS d’aménagement, au nombre
de sept, sont en cours de réalisation dans la
commune de Hammam Debagh, en prévision
de l’ouverture prochaine de la saison du tou-
risme thermal, ont fait savoir, hier, les ser-
vices de cette collectivité, lors d’une visite
d’inspection du wali de Guelma, Houria
Aggoun.
Les projets en question, lancés au cours du
second semestre de cette année, sont menés
dans plusieurs quartiers et cités de cette com-
mune dans le cadre du programme d’appui au
développement social et économique pour
l’exercice 2023, selon les explications four-
nies à la responsable de l’exécutif local.
Dotés d’une enveloppe financière de plus de
51 millions de DA, ces projets permettront,
notamment, d’améliorer l’éclairage public (y
compris l’éclairage fonctionnant à l’énergie
solaire) dans plusieurs places publiques, rues
et cités de Hammam Debagh. D’autres projets
portent sur la rénovation du réseau d’assainis-
sement, usé par endroits, a également souligné
la même source, lors d’un exposé au wali
alors qu’elle inspectait l’avancement des tra-
vaux de rénovation du réseau d’assainisse-
ment de la cité Benyahia-Salah, au centre-
ville.
Les taux d’avancement des différents travaux
engagés varient entre 80 et 100 %, selon les
responsables concernés qui ont affirmé que
tous ces projets d’aménagement seront ache-
vés « avant la fin de l’année en cours », y
compris le projet inspecté par Mme Aggoun à
la cité Benyahia-Salah qui devrait être récep-
tionné « à la mi-décembre ».
Il est attendu que ces projets améliorent l’ima-
ge de la ville de Hammam Debagh, au plan
esthétique, cette collectivité recevant, chaque
année, des milliers de thermalistes de l’inté-
rieur et de l’extérieur du pays. Des visiteurs
qui ne manquent jamais d’apprécier les eaux
thermales de cette région, ainsi que la célèbre
cascade naturelle d’eau chaude sur le site
naturel connu sous le nom de « El Araïss »,
entouré de dizaines de morceaux de roche
volcanique. 

R.R

DÉVELOPPEMENT DE LA
WILAYA DE OUARGLA
Mise en service de plusieurs
nouveaux projets 
PLUSIEURS projets de développement, tous
secteurs d’activités confondus, ont été lancés
à travers des communes de la wilaya d’Ouar-
gla, ont rapporté dimanche les services de la
wilaya.
Parmi ces opérations lancées par les autorités
de la wilaya, figure le projet de réalisation
d’un château d’eau d’une capacité de 1.000
mètres cubes dans la zone industrielle relevant
de la commune de Hassi Benabdallah, daïra
de Sidi Khouiled.
Cette zone qui occupe une superficie globale
de 500 hectares, avait également bénéficié
d’un puits de 290 mètres de profondeur, selon
la même source.
Le wali d’Ouargla, Mustapha Aghamir, a, lors
d’une récente visite de terrain, mis l’accent
sur la nécessité d’accélérer le rythme des tra-
vaux dans ces deux chantiers, qui s’inscrivent
dans le cadre du programme d’aménagement
de cette future zone industrielle.
Il s’agit aussi du lancement, dans la même
collectivité, d’un projet de réhabilitation d’une
route non classée sur une distance de 1.500
mètres linéaires, a ajouté la même source.
En outre, selon les explications fournies à la
délégation de la wilaya, ce projet qui vise à
faciliter le trafic routier, revêt une importance
pour les agriculteurs de la région, car devant
permettre un accès à la route nationale (RN-
56), menant notamment vers la wilaya de
Touggourt. Les autorités de la wilaya ont éga-
lement inspecté plusieurs projets de dévelop-
pement en cours de réalisation au nouveau
pôle urbain dans la région de Bakrat, commu-
ne d’Aïn Beida. R.R
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4E FORUM DU LIVRE

DÉCÈS DE L’ACTEUR
ÉGYPTIEN TAREK ABDEL
AZIZ
Une perte pour le cinéma
et la télévision arabe

LE MONDE du cinéma égyptien est en
deuil suite à la perte soudaine du célèbre
acteur Tarek Abdel Aziz, décédé avant-
hier à l’âge de 55 ans. L’acteur a succom-
bé à une crise cardiaque pendant le tour-
nage de sa nouvelle série, intitulée « W
Ba’eena Etneen » (Et Nous Restâmes
Deux).
Né le 4 août 1968, Tarek Abdelaziz a lais-
sé une empreinte indélébile sur le monde
du cinéma et de la télévision en Égypte. Il
a débuté sa carrière d’acteur dans des pro-
ductions théâtrales universitaires en 1986,
avant de participer à diverses troupes de
théâtre telles que Haraka et Al Wersha
avec Hassan Al Gareetly. Son talent pré-
coce et son dévouement l’ont amené à
obtenir son diplôme de la faculté de droit
en 1991, tout en continuant à enrichir le
monde artistique égyptien.
Le décès soudain de Abdel Aziz a ému la
communauté cinématographique et a sus-
cité une vague d’émotion parmi ses col-
lègues et ses admirateurs. Sa disparition
en plein tournage d’une série témoigne de
la passion inébranlable qu’il nourrissait
pour son métier jusqu’à la fin.
Tarek Abdel Aziz a laissé derrière lui un
héritage cinématographique riche, ayant
joué dans de nombreux films réalisés par
des diplômés de l’Institut Supérieur de
Cinéma. Parmi ses œuvres notables,
citons « Ashab Wala Business » (2001), «
Rag’een Ya Hawa » (2022), « Febrayer El
Eswed » (2013) et « Ishtibak » (2016). Sa
polyvalence en tant qu’acteur lui a valu
une reconnaissance et une popularité bien
méritées auprès du public égyptien.

Meriem D.

JOURNÉES THÉÂTRALES
DE CARTHAGE
«Tourab El Djounoun» du
TR de Béchar en lice
LA PIÈCE «Tourab El Djounoun», une
production du théâtre régional Bendehina
Mahfoudh de Béchar, sera en compétition
à la 24e édition des Journées théâtrales de
Carthage à Tunis, qui se dérouleront du 2
au 10 décembre prochain, selon les orga-
nisateurs.
La représentation théâtrale, écrite par
Hicham Boussahla et mise en scène par
Mokhtar Hocine, décrit un ensemble de
manouvriers de la mine de Kenadsa, dans
la wilaya de Béchar, durant la période
coloniale et le traitement inhumain par un
colon français.
Les mineurs décidèrent de réagir en fai-
sant grève pour protester contre leurs
conditions de travail et contre le mépris et
le traitement inhumain de leur patron,
avant de choisir de rejoindre les rangs de
l’Armée de libération nationale (ALN)
pour combattre le colonisateur.
Cette œuvre théâtrale, inspirée de faits
réels, a été produite dans le cadre du pro-
gramme de célébration du soixantenaire
de l’indépendance.

M. D.
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Les deux médailles d’or algériennes ont
été remportées par la paire Ferfad Aya et
Arabi Anfel dans la spécialité kayak (K2

200m) et par la kayakiste Aya Ferfad dans la
spécialité (K1/1000m). Huit médailles d’argent
ont été également décrochées par les Algériens
grâce à Riad Bentouati au kayak (K1 200m),
Brahim Guendouz (KLM 200m), la paire Sid
Ali Belaïdi-Ali Merzougui au Canoë
(C2/200m), la paire Arabi Anfel-Riad Bentoua-
ti au kayak (K2 mixte 200m), la paire Ferfad
Aya-Arabi Anfel au kayak (K2 500m), la paire
Riad Bentouati-Ayoub Haidra au kayak (K2
200m), la paire Ferfad Aya-Ayoub Haidra au
kayak (K2 mixte 500m) et Arabi Anfel au
kayak (K1 200m). Les trois médailles de bron-
ze sont revenues au kayakiste Ayoub Haidra
(K1 500m) ainsi que la paire Sid Ali Belaïdi-
Merzougui Ali au Canoé (C2 500m et 1000m).

A rappeler qu’aucun athlète algérien n’a pu
obtenir sa qualification au rendez-vous olym-
pique de Paris où seul le médaillé d’or validera
son billet aux JO-2024. Chez les messieurs, les
épreuves concernées par la qualification aux
JO sont (C1 1000M, C2 500m, K2 500m et K1
1000m) et les épreuves (C1 200m, K1 500m,
C2 500m et K2 500m) chez les dames. L’Algé-
rie a été représentée au rendez-vous d’Abuja
par sept athlètes. 
Il s’agit d’Aya Ferfad (Kayak, 500m k1, 500m
k2), Anfal Arbi (kayak, 500m k2), Hydra
Ayoub, Bentouati Ryad, Merzougui Mohamed
Ali (Canoé-1000m C1 et 500m C2), Belaïdi
Sid Ali (Canoé-1000m C1 et 500m C2). En
plus d’Ibrahim Guendouz (para-kayak) qui a
déjà réservé sa place aux jeux Paralympiques
de Paris, grâce à sa médaille de bronze rempor-
tée en août dernier à Duisburg (Allemagne).

VOICI LA LISTE DES 
MÉDAILLÉS :
Or :
Aya Ferfad : K1 1000m
Ferfad Aya - Anfel Arabi k2 200m
Argent :
Aya Ferfad - Anfal Arabi : k2 500m
Arabi Anfel - Bentouati Riad : k2 x Mixte
200m
Sid ali Belaidi - Merzougui Ali C2 200m
Guendouz Brahim : KL3 200m
Bentouati Riad : k1 200m
Aya Ferfad - Haidra Ayoub : K2x 500m
Arabi Anfel : k1 200m : Médaille d’argent
Bentouati Riad et Haidra Ayoub : k2 200m
Bronze :
Sid Ali Belaidi - Merzougui Ali : C2 500m
Haidra Ayoub : K1 500 m
Sid Ali Belaidi - Merzougui Ali : C2 1000m

STADE RENNAIS : GOUIRI SIGNE SON
QUATRIÈME BUT DE LA SAISON . . . 
L’international algérien du Stade rennais
Amine Gouiri, a signé son quatrième but
de la saison, toutes compétitions confon-
dues, lors de la victoire décrochée
dimanche à domicile face à Reims (3-1), à
l’occasion de la 13e journée de la Ligue 1
française de football. Le joueur algérien a
ouvert le score dès la 4e minute de jeu,
avant que les visiteurs n’égalisent peu
avant la pause par Diakité (45e+2). En
seconde période, les Bretons se sont mis à
l’abri grâce à deux buts signés Bourigeaud
(46e) et Theate (66e). Titularisé par le
nouvel entraîneur Julien Stéphan, Gouiri a
cédé sa place en fin de match à Santama-
ria (83e). Il s’agit du troisième but en
championnat pour Gouiri, alors qu’il
compte une réalisation en Ligue Europa
sur le terrain des Grecs de Panathinaïkos
(2-1). L’ancien sociétaire de l’Olympique
lyonnais a délivré une passe décisive. Tou-
tefois, il reste loin de ses performances
réalisées la saison dernière avec un bilan
de 17 buts et 6 offrandes en 42 matchs,
toutes compétitions confondues. A l’issue
de ce succès, le Stade rennais monte à la
10e place au tableau avec 15 points en
compagnie du FC Nantes, à quatre lon-
gueurs des places européennes.    Le
joueur formé à Lyon, a signé ses grands

débuts avec l’équipe nationale le 12
octobre dernier, lors du match amical dis-
puté face au Cap Vert (5-1), au stade Cha-
hid-Hamlaoui de Constantine. Il a rejoint
les « Verts » dans le cadre du projet de
reconstruction prôné par le sélectionneur
national Djamel Belmadi. 
Il a emboîté le pas à d’autres joueurs qui
ont choisi de jouer pour l’Algérie à l’ima-
ge de Badreddine Bouanani (OGC Nice/
France), Houssem Aouar (AS Rome/ Ita-
lie), Farés Chaïbi (Eintracht Francfort/
Allemagne), ou encore Rayan Aït-Nouri
(Wolverhampton/ Angleterre).

. . .  BRÉSIL : CORITIBA FC DE 
SLIMANI RELÉGUÉ EN DIVISION 2 . . .
La formation de Coritiba FC, où évolue
l’attaquant international algérien Islam
Slimani, battu samedi soir en déplacement
face au détenteur de la Copa Libertadores
Fluminense (2-1), est officiellement relé-
guée en division 2 brésilienne de football,
à trois journées de l’épilogue. En l’absen-
ce de Slimani, blessé, Coritiba occupe la
19e et avant-dernière place au classement
du championnat avec 29 points, et ne peut
prétendre refaire son retard, en comptant
12 points de retard sur le premier non-relé-
gable Bahia (16e, 41 pts). L’actuel
meilleur buteur historique de l’équipe
nationale (43 buts), s’est blessé à la cuisse

en voulant contrôler une balle, lors du
match disputé dimanche dernier en dépla-
cement face au Mozambique (2-0), dans le
cadre de la 2e journée (Gr.G) des qualifi-
cations du Mondial-2026. Slimani (35
ans), premier international algérien à évo-
luer au pays du Roi Pelé, s’est engagé en
août dernier avec Coritiba FC pour un
contrat qui expire le 31 décembre 2024, en
provenance d’Anderlecht (Belgique). En
11 apparitions sous le maillot du club bré-
silien, Slimani a marqué 2 buts et délivré 3
passes décisives. En rejoignant le cham-
pionnat du Brésil, l’ancien buteur du Spor-
ting Lisbonne souhaite rester compétitif
avec les « Verts « dans la perspective de la
CAN-2023 (décalée à 2024) en Côte
d’Ivoire (13 janvier-11 février), voire du
Mondial 2026.

. . . PSG : RAYAN AÏT-NOURI, 
GRANDE PRIORITÉ DU CLUB 
PARISIEN POUR CET HIVER ? 
Dans quelques semaines le PSG va abor-
der le Mercato hivernal avec de l’ambi-
tion. Le grand ménage de l’été dernier lui
donne la latitude pour continuer de recru-
ter et les besoins sont clairement établis du
côté de Paris. Un ou plusieurs milieux de
terrain pourraient débarquer pour renfor-
cer l’entrejeu, mais le secteur défensif est
aussi concerné par les mouvements avec

un poste en particulier : celui de latéral
gauche où Nuno Mendes suscite l’incerti-
tude alors que Lucas Hernandez a signé à
Paris avec une préférence pour jouer dans
l’axe. Un latéral gauche est donc attendu
et pour cela, Luis Campos aurait déjà fait
son choix ! Selon les informations de
Sports Zone, Rayan Aït-Nouri, le latéral
gauche algérien de Wolverhampton, serait
sa cible privilégiée. 
Un dossier a priori d’autant plus acces-
sible que son agent n’est autre qu’un cer-
tain Jorge Mendes. Sauf que ce n’est pas
aussi simple. 
Le super- agent portugais aurait au
contraire freiné les choses, refusant pour
l’instant le deal par crainte de manque de
garanties en terme de temps de jeu. Luis
Campos sera-t-il en mesure d’en apporter
pour un joueur qui, quoiqu’il arrive, sera
concerné par la CAN durant plusieurs
semaines début 2024 ? Mais, et selon les
informations du Parisien ce lundi, le PSG
ne suivrait pas la piste menant à Rayan
Aït-Nouri. L’international algérien qui
continue de progresser à Wolverhampton
ne devrait pas retrouver la Ligue 1 avec
Paris lui qui s’était révélé à Angers. « Le
PSG est bien à la recherche d’un arrière
gauche pour le mercato d’hiver », a tout de
même confirmé le quotidien sur Twit-
ter. Affaire à suivre . . .

ARTS MARTIAUX
/ MONDIAL
2023 DE
VOVINAM VIET
VO 
DAO : 
Quatre médailles
pour l’Algérie

LA SÉLECTION algérienne
de Vovinam Viet Vo Dao a
remporté quatre médailles
(2 argent et 2 en bronze),
lors des épreuves du 7e
championnat du monde
2023 de la discipline qui se
déroule au gymnase de Phu
Tho dans la ville de Hô Chi
Minn au Vietnam (22-30
nov). Les deux médailles
d’argent sont l’œuvre de
Salah Rabia (-77 kg) dans
la spécialité combat ainsi
que la sélection algérienne
composée de Mehdi Ben-
zeghroufa, Sidahmed
Haroun, Chemsedine Abi-
dat et Hocine Ounoughi
dans la spécialité technique.
Les deux médailles de
bronze sont revenues à Akli
Dali dans la spécialité
«New Mon quyen indivi-
duel» et la sélection algé-
rienne mixte, composée de
Sonia Bouhraoua, Hadjer
Alkheraz, Ilham Teboudi,
Abdeldjalil Djouadj, Moha-
med Abdelfettah Djouadj
et  Salim Lounes dans la
spécialité de Phan Don
(contrattaque). Le rendez-
vous mondial de Vietnam
réunit 650 athlètes de 35
pays dont l’Algérie qui par-
ticipe avec une sélection
composée de 24 athlètes
dont sept dames, sous la
conduite de l’entraîneur
Kamel Lounes. Lors de la
précédente édition disputée
en 2019 au Cambodge,
l’Algérie avait terminé à la
troisième place du podium,
alors qu’elle s’était hissée à
la deuxième place lors des
éditions 2017 en Inde et
2015 à domicile.

CANOË-KAYAK - CHAMPIONNAT D’AFRIQUE
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COUPE DE LA CAF (1ÈRE JOURNÉE DU GROUPE « A ») 

Par Azouaou Aghiles

Devant un onze libyen accrocheur à
souhait et qui les fera plus que
douter, les détenteurs du trophée

ont fait toutefois le nécessaire avec ces
trois précieuses unités qui leur permettent
de voir venir dans leur quête de défense
d’un titre qui sera tout sauf aisée. Semée
d’embûches dans un groupe des plus équi-
librés. Un 2-0 logique bien qu’acquis aux
tripes et venu les récompenser d’une
seconde mi-temps ne ressemblant heureu-
sement pas à la première durant laquelle
les camarades du dernier rempart, Benbot,
au passage décisif dans ses interventions
en sauvant quelques situations périlleuses,
ont paru crispés devant une affluence nom-
breuse et la forte pression d’un public ne
comprenant rien au début de saison de ses
favoris. On ajoutera l’envie de trouver très
tôt la faille et se mettre à l’abri d’entrée.
D’où les nombreuses occasions de scorer
vendangées, les attaquants Rouge et Noir,
désordonnés, feront d’ailleurs preuve d’un
incroyable excès de précipitation, d’un
manque flagrant d’application au grand
bonheur d’un vis-à-vis libyen fermant
toutes les issues grâce à un schéma tac-
tique des plus rigoureux. On verra ainsi,
tour à tour, les Bouziane, Belkacemi et
autre Fettouhi venir buter sur un véritable
mur défensif bâti autour du keeper Al-
Msmari alors que ses défenseurs, bien
regroupés, s’en donnaient à cœur joie pour
annihiler toute velléité usmsite. Encoura-
gés par la manière d’opérer des Algériens,
les joueurs d’Al Hilal, gagnant en confian-
ce au fil des minutes, n’en demandaient
pas tant pour les tenir en respect et tenter
des incursions qui ont failli aboutir n’eut
été la présence d’un Benbot tout en
confiance et de lucidité quand il le fallait.
D’où, finalement, une neutralisation par-
faite durant 45 premières minutes où l’on
n’a pas vu grand-chose du côté des gars de
Soustara qui se sont compliqué les affaires
en ne se donnant pas le temps de construi-
re leur jeu marqué par une propension exa-
gérée à la précipitation. Résultats des

courses, un zéro-zéro logique et des
inquiétudes tout aussi logiques pour la
suite de la rencontre, les champions de la
Caf restant sous la menace constante d’une
banderille assassine d’un adversaire bien
sur ses jambes et se battant sur toutes les
balles. 

PLUS CALMES, MIEUX INSPIRÉS !
Après la pause-citrons, c’est un autre visa-
ge que montreront Benzaza et ses coéqui-
piers qui montent en puissance. En se
montrant d’entrée plus appliqués, privilé-
giant le collectif après les nombreux ratés
du 1er half. D’autant que dans le camp
adverse, on montre clairement ses inten-
tions, en jouant la carte défensive en usant
d’un engagement physique à la limite de la
correction que l’arbitre oubliera de sanc-
tionner sur certaines actions litigieuses.
Une bonne reprise que se chargera de
matérialiser, moins de 10 minutes après
(54e) Merili qui va ouvrir le score d’une
superbe et lourde frappe, en fusillant carré-
ment, et des 30 mètres, l’infortuné Al-
Msmari surpris par la puissance du tir et la
trajectoire du ballon qui ira se loger sous la

barre transversale. Une belle réalisation
qui fera beaucoup de bien aux hommes de
Garrido ainsi que dans les tribunes où l’es-
poir renaît. Libérés, les joueurs de l’US-
MA regagnent en confiance et en force (s)
et tiennent le match en mains avec une
meilleure maîtrise. Avant que le match ne
bascule en leur faveur avec une deuxième
réalisation signée de l’inévitable Orebo-
nye à l’appel de la 4e minute du temps
additionnel.  La cause est dès lors enten-
due, l’USMA peut souffler avec ce succès
qui les sort d’un drôle de piège et lui per-
met surtout de rebondir dans la perspective
de la seconde étape où les choses sérieuses
commenceront avec une adversité bien
plus compliquée. En commençant par ce
test sud-africain nommé SuperSport (à ne
pas confondre avec Serport) avec, en
prime, un long et éreintant voyage à Preto-
ria pour défier un sacré client qui reste sur
une défaite face aux Egyptiens de Modern
Futur FC. Une expédition sans aucun
doute loin d’être de tout repos. Avec la
confiance et des forces retrouvées, les
unionistes reprennent du poil de la bête et
se remettent en scelle !    A.A
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D écidément, les procès sont des
mines d'informations intaris-
sables sur les coulisses de l'in-

dustrie du jeu vidéo. Après l'affaire
Microsoft contre la FTC pour le rachat
d'Activision Blizzard King, c'est désor-
mais celui opposant Epic Games à
Google qui nous abreuve en indiscré-
tions.

The Verge suit de très près ce dossier
pour ne pas en perdre une miette. Nous
avons déjà appris qu'Epic Games a reçu
une offre de 147 millions de dollars en
2018 pour lancer Fortnite sur le Play
Store. Il nous est aussi parvenu qu'un
accord secret a été conclu entre Spotify
et Google pour réduire drastiquement
la commission appliquée au service de
streaming musical sur le Play Store.
Nouvelle révélation de taille, Google a
envisagé, encore en 2018, de racheter
Epic Games. 
Plusieurs solutions avaient alors été
étudiées par le géant américain pour
parvenir à ses fins, le but étant à
chaque fois d'acquérir environ 20 %
des parts d’Epic Games, pour un budget
de deux milliards de dollars.
Les deux scénarios les plus plébiscités
par Google à l'époque étaient un parte-
nariat avec Tencent pour prendre à
deux le contrôle total d'Epic Games, ou
bien le rachat de parts de Tencent pour
une première entrée au capital de la
société.

Les bénéfices identifiés par Google
étaient nombreux. Pulvérisant tous les
records, Fortnite aurait été le fer de
lance de la plateforme de cloud gaming
Stadia, dont le modèle économique
bancal a forcé son abandon début
2023. Google y voyait aussi un avanta-
ge pour Android sur iOS. Fortnite était

aussi perçu comme un moteur de crois-
sance pour YouTube, où les vidéos de
gameplay cartonnaient à ce moment.
Et ce n'est pas tout, puisque Google
voyait aussi d'un bon œil la possibilité
de faire basculer Epic Games de four-
nisseur de serveurs. 
Google aurait ainsi récupéré un juteux
contrat, tout en privant Amazon, l'un
de ses principaux concurrents sur le

cloud avec AWS, de celui-ci.
Enfin, Google montrait un intérêt parti-
culier pour l'Unreal Engine. Posséder
l'un des moteurs de jeu les plus popu-
laires et complets du marché aurait été
un atout alors que la firme montrait
aussi de fortes ambitions sur le déve-
loppement de jeux vidéo, notamment
xclusifs à Stadia.

TECH

APRÈS la version Windows lancée
cet été, Proton Drive déboule aujour-
d'hui du côté de macOS.
Déjà disponible sur iOS et Android, le
service de stockage cloud chiffré «
made in Proton » est arrivé en ver-
sion Windows cet été, et permet

désormais aux utilisateurs Apple de
bénéficier à leur tour d'un accès
sécurisé et chiffré à leur stockage
cloud Proton Drive, directement
depuis leurs appareils sous macOS.
Proton Drive aussi en version macOS
Sans grande surprise, Proton Drive
pour macOS reprend la formule déjà
étrennée sur les autres supports, et
vise donc à permettre aux utilisa-
teurs de synchroniser leurs données
entre leur appareil et un compte Pro-
ton Drive, le tout bien sûr, avec la
confidentialité et de la sécurité inhé-
rentes aux produits du groupe suis-

se. Évidemment, toutes les modifica-
tions apportées aux fichiers sur Pro-
ton Drive seront automatiquement
répercutées sur l'ensemble des
autres appareils sur lesquels Proton
Drive est installé. À cela s'ajoute la
gestion hors ligne des fichiers, ainsi
qu'un stockage chiffré, peu importe
d'ailleurs que l'on opte pour la ver-
sion gratuite ou payante du service.

« Le lancement de Proton Drive pour
macOS, démontre notre volonté de
vouloir fournir un stockage cloud
sécurisé et privé accessible à tous,
sur toutes les principales plate-
formes. Il ne s'agit pas simplement
d'une extension de notre gamme de
produits, cela reflète l'engagement
inébranlable de Proton à transfor-
mer la façon dont les utilisateurs
gèrent et protègent leur vie numé-
rique », explique Anant Vijay Singh,
Chef de produit Proton Drive.
Comme toujours, Proton assure
sécuriser également les métadon-
nées des fichiers (nom de fichiers et
de dossiers, date de création,
vignettes…), sans compter la protec-
tion par mot de passe et le partage de
liens éphémères pour accéder aux
fichiers souhaités.
Rappelons que Proton Drive est pro-
posé au travers de diverses formules,
à commencer par une offre gratuite,
permettant de profiter d'un espace
de stockage de 1 Go. On peut égale-
ment souscrire à des offres de 200
Go, 500 Go ou encore 3 To, les deux
dernières ouvrant également l'accès
aux autres services de la marque, à
savoir Mail, Calendar, VPN…

Après iOS, Android et Windows, Proton Drive débarque enfin sur macOS
Intelligence artificielle :
Google a formé Bard pour
regarder des vidéos YouTube
à votre place

PAS LE TEMPS ou l'envie de regarder une
vidéo YouTube, mais tout de même inté-
ressé par son contenu ? Pas de problème,
Google Bard la « regarde » à votre place.
Encore dans l'ombre de ChatGPT, Google
Bard continue de progresser à son rythme,
améliorant notamment ses interactions
avec les autres services de Google. Le chat-
bot a récemment reçu une mise à jour bou-
leversant ses capacités à analyser une
vidéo YouTube.
Bard « comprend » les vidéos YouTube
Si Bard pouvait déjà résumer le propos
d'une vidéo YouTube, il est désormais pos-
sible de lui poser une question précise.
L'IA analyse alors le contenu de la vidéo
pour chercher la réponse et la présenter à
l'utilisateur sous la forme de texte. Il s'agit
d'un gain de temps colossal si vous cher-
chez une information spécifique. Vous
n'avez plus besoin de naviguer à l'aveugle
dans la vidéo en quête du moment précis
recherché, Bard vous mâche le travail.
Par exemple, si vous recherchez des
vidéos sur la façon de préparer un gâteau
à l'huile d'olive, vous pouvez demander à
Bard de vous suggérer des vidéos de recet-
te, ce qui était déjà possible. Mais désor-
mais, vous pouvez également lui deman-
der combien d'œufs sont nécessaires pour
la recette de la première vidéo suggérée,
évitant d'avoir à la visionner soi-même.

Stockage en ligne
gratuit, quel est le
meilleur en novembre
2023 ?

Avez-vous déjà été confrontés à la
perte de documents importants en
raison d'une mauvaise manipulation
ou d'une panne internet ? Avez-vous
déjà supprimé des photos pour libé-
rer de l'espace sur votre smartpho-
ne ? Heureusement, il existe une
solution pour éviter tous ces pro-
blèmes et dilemmes : le stockage
cloud. 
Le meilleur stockage en ligne 
en novembre 2023 :
pCloud
kDrive

NordLocker, Icedrive, Internxt
Google Drive
OneDrive
Dropbox
MEGA
iCloud
Box, Proton Drive.

En plus du simple stockage de docu-
ments, les services de stockage en
ligne proposent de nombreuses
fonctionnalités supplémentaires. La
plupart d'entre eux permettent de
partager des fichiers de manière
assez simple, à l'aide d'un lien. Ce
qui évite de devoir passer par un
autre service si l'on a de nombreux
documents à envoyer. Générale-
ment, ils sont également présents
sur toutes les plateformes popu-
laires. Ainsi, il est aisé de retrouver
tous ses documents importants sur
son smartphone ou à partir d'un
navigateur web sur un PC qui ne
nous appartient pas, ce qui les rend
plus faciles à utiliser qu'une clé USB
ou un disque dur externe.
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Test Amazon Echo Show 8 : ses meilleures 
caractéristiques… et ses lacunes

L e tout nouvel Echo Show 8
d'Amazon est disponible
(depuis fin octobre en France)

et j'ai pu le tester durant plusieurs
jours. Les améliorations apportées au
modèle de troisième génération sont
évidentes. Outre un design plus épuré
avec du verre bord à bord, une caméra
centrale et une enceinte plus petite,
l'Echo Show 8 2023 dispose d'un son
spatial, d'un processeur plus rapide
que les générations précédentes et
d'une expérience "maison connectée"
améliorée.

Les changements d'Amazon sont évi-
dentes dès le déballage de l'appareil.
L'emballage en plastique typique brille
par son absence, car l'appareil est
emballé principalement dans des
matériaux recyclables.
Amazon indique que 99 % de l'embal-
lage de l'appareil est composé de maté-
riaux en fibre de bois provenant de
"forêts gérées de manière responsable
ou de sources recyclées".
Une fois déballé, l'Echo Show 8 se dis-
tingue des générations précédentes
par son design, en particulier le haut-
parleur situé à l'arrière. Les anciens
modèles avaient un haut-parleur
conique à l'arrière qui servait aussi de
support. Le haut-parleur du dernier
Echo Show 8 soutient également
l'écran, mais Amazon a fait le choix
d'un autre design.

Le haut-parleur situé à l'arrière, recon-
naissons-le, ressemble un peu à un cul
qui dépasse à l'arrière de l'écran, sur-
tout lorsqu'on le regarde sous un cer-
tain angle. Il ne s'agit pas d'un point

négatif, mais simplement d'une per-
ception que j'ai eue de l'appareil.
Autre choix différent de design, Ama-
zon a finalement placé la caméra de
l'appareil au milieu de l'écran au lieu
de la laisser à droite, comme c'est fût le
cas pour le précédent Echo Show.
La caméra améliorée de 13MP est des-
tinée à être utilisée pour les appels
vidéo, ce qui rend le placement au
centre d'autant plus bénéfique pour
éviter que les gens aient l'air de regar-
der d'un côté lors d'un appel vidéo.

Le nouvel emplacement de la caméra
pourrait également mieux prendre en
charge Visual ID (la technologie d'iden-
tification visuelle), qui permet à l'Echo
Show 8 de détecter lorsqu'une person-
ne s'approche de l'appareil.
Visual ID est disponible aussi sur les
modèles Echo Show 10, Echo Show 15
et Echo Show 8 de seconde génération.
Cette fonction permet à chaque

membre d'un foyer de bénéficier d'une
expérience personnalisée avec l'écran.
Pour ce faire, chaque membre de la
maisonnée qui souhaite utiliser l'iden-
tification visuelle doit s'inscrire sépa-
rément sur chaque appareil, car Ama-
zon explique que ces données visuelles
sont stockées localement sur l'appa-
reil.
Lorsque l'un des membres inscrits
s'approche de l'Echo Show 8, celui-ci
affiche un contenu personnalisé,
comme par exemple des notes autocol-
lantes, des agenda et des actualités
ciblées.

Mais l'identification visuelle diffère
d'Adaptive Content, une toute nouvelle
fonctionnalité qu'Amazon lance avec
cet appareil de troisième génération.
Adaptive Content permettra aux
consommateurs de visualiser plus faci-
lement le contenu de l'écran en fonc-
tion de la distance de visionnage :

l'écran passe à une vue détaillée
lorsque la personne s'approche de
l'Echo Show.
Le contenu adaptatif sera également
disponible sur l'Echo Show 8 de
deuxième génération et sur d'autres
appareils Echo Show dès le début de
l'année 2024.

Le nouvel Echo Show 8 n'est pas seule-
ment un écran avec Alexa intégrée,
mais aussi un hub domotique comme
le modèle plus haut de gamme Echo
Show 10. Grâce à la prise en charge de
Zigbee, Thread et Matter, l'Echo Show
8 peut être à la fois un point central
pour configurer et contrôler des appa-
reils connectés compatibles et un
assistant.

Crypto : le fils de Christine
Lagarde a perdu 60% de
sa mise, malgré les
avertissements de sa
mère

Technologie : Devant un parterre
d'étudiants allemands, elle a déclaré
que l'attraction pour le trading de
crypto n'a pas épargné l'un de deux
fils, qui n'a pas écouté ses conseils.
La présidente de la Banque centrale
européenne (BCE) est depuis fort long-
temps rétive à la montée en puissance
des cryptomonnaies. Devant un par-
terre d'étudiants allemands, elle a
déclaré que l'attraction pour le trading
de crypto n'a pas épargné l'un de deux
fils, qui n'a pas écouté ses conseils.
Des ses propos rapportés par Reuters,

elle précise que l’un de ses fils a perdu
60 % de ses investissements dans les
cryptomonnaies, en dépit de ses aver-
tissements.
« Il m’a royalement ignorée, ce qui est
son droit », a-t-elle dit. « Quand j’ai
eu une discussion avec lui à ce sujet, il
a admis à contrecœur que j’avais rai-
son ».

Depuis des années la présidente de la
Banque centrale européenne appelle à
une réglementation mondiale, affir-
mant que les monnaies numériques
sont souvent utilisées pour des activi-
tés de blanchiment d'argent.
Le bitcoin « est un actif hautement spé-
culatif, qui a permis de faire des
"affaires bizarres" (funny business) et
des activités de blanchiment d'argent
totalement répréhensibles », disait-
elle en 2021. 
« Il doit y avoir une réglementation. Il
faut l'appliquer et s'accorder sur ce
point... au niveau mondial car s'il y a
une échappatoire, cette échappatoire
sera utilisée », ajoute-t-elle.
Et les affaires en cours semblent lui
donner raison. Récemment, la justice
monténégrine a approuvé l’extradition

du Sud-Coréen Do Kwon, fondateur de
la cryptomonnaie terra. Séoul et
Washington réclament tous deux cet
entrepreneur pour son rôle dans la
fraude liée à l’effondrement de son
entreprise, en 2022, qui a fait perdre
quelque 40 milliards de dollars aux
investisseurs.

La justice américaine vient par ailleurs
de déclarer que Binance, le leader des
plateformes d’échanges de crypto-
actifs, a largement failli dans ses obli-
gations de signalement des transac-
tions suspectes. 
C’est l’une des raisons de l’amende
colossale de 4,3 milliards de dollars
qui vient d’être prononcée contre la
firme. La Banque centrale européenne
a prévu de lancer un euro numérique
et dématérialisé, qui permettrait de
compenser la baisse de l’utilisation de
l’argent liquide. Cette monnaie entre-
rait en concurrence avec les cryptoac-
tifs comme le Bitcoin (BTC). Il doit est
lancé en 2026.
La caractéristique la plus demandée en
vue d'un euro numérique est la confi-
dentialité des paiements, montrait il y
a 2 ans une enquête de la BCE.

Prévisions 2024 : L’IA
générative pousse les
entreprises à voir plus
grand et agir vite

Société : Forrester livre 15 prédictions
pour 2024. Et l’IA générative est cen-
trale dans les bouleversements de l’an-
née à venir. Selon le cabinet de
recherche et de conseil Forrester, l’IA
générative est l’avancée technologique
la plus importante depuis Internet. 
Dans ses prévisions pour 2024, l’intel-
ligence artificielle a une place particu-
lière. En effet, d’après le cabinet, l’IA
générative apportera des change-
ments dans toutes les fonctions com-
merciales et dans tous les secteurs
d’activité. « Il est temps de voir grand
et d’agir vite. 2024 redéfinira le monde
des affaires tel que nous le connais-
sons », estime Sharyn Leaver, respon-
sable de la recherche chez Forrester. «
Les entreprises vont s’appuyer sur l’IA
générative pour améliorer, responsa-
biliser et engager leurs employés et
leurs clients – avec ou sans vous.
Acceptez de faire un pas de côté pour
voir plus grand. »
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S ERIE - Une histoire
digne d’un scénario
hollywoodien. Alors

qu’il n’avait qu’un seul long
métrage à son palmarès, Carl
Erik Rinsch s’est vu offrir par
Netflix une somme colossale
pour réaliser son projet. En
2018, le réalisateur avait
l’idée d’une nouvelle série de
science-fiction qui a séduit
plus d’un studio de strea-
ming. Finalement, c’est avec
Netflix qu’il a signé un
contrat.
Si à l’époque le studio était
ravi de cette collaboration,
cette décision a coûté très
cher à Netflix, au sens propre
du terme. Après la signature
du contrat, Carl Erik Rinsch a
dilapidé le budget de la série,
à savoir 55 millions de dol-
lars, dans des voitures ou
encore des actions bour-
sières. Le New York Times a
raconté ce feuilleton holly-
woodien dans ces colonnes
ce mercredi 22 novembre.
Son seul film était 47 Ronin
adapté de l’histoire japonaise
des Quarante-sept Ronin.

Malgré la présence de Keanu
Reeves au casting, le film
avait été un échec critique et
commercial.

Mais le réalisateur et sa
femme Gabriela Rosés Ben-
tancor, avaient un projet de
série qui a attiré l’attention
des plateformes de strea-
ming, notamment Netflix. Ils
travaillaient sur une série
télévisée de science-fiction
avec un scénario centré sur
l’intelligence artificielle.
Le scénario suivait un inven-
teur . 
Ce dernier créait une espèce
appelée l’intelligence orga-
nique, similaire à l’homme.
Ces O.I (et non les I.A), inter-
venaient dans le monde
entier pour fournir une aide
humanitaire. Mais l’espèce
humaine finissait par se
retourner contre elles après
avoir découvert leur origine.
Le réalisateur avait intitulé sa
série « White Horse » (« Che-
val Blanc »), un clin d’œil au
premier cavalier de l’apoca-
lypse. Une fois arrivée dans
les mains de Netflix, la série

rebaptisée Conquest, a béné-
ficié d’un budget de 55 mil-
lions de dollars (soit environ
50 475 000 d’euros). Si la pla-
teforme de streaming avait
commandé douze épisodes,
finalement aucun d’entre eux
n’a été produit.

Quelque temps après s’être
engagé dans le projet, le com-
portement de Carl Rinsch est
devenu problématique. Le
New York Times a examiné
des courriels et SMS qui
témoignaient de la folie nais-
sante du réalisateur. Ce der-
nier affirmait pouvoir prédire
les coups de foudre ou alors
sombrait dans des théories
du complot sur le coronavi-
rus. Il avait d’ailleurs entamé
une procédure de divorce
avec sa femme.
Mais le plus grave a été l’utili-
sation de l’argent destiné à la
réalisation de sa série. Le
budget a été dilapidé pendant
le début des tournages catas-
trophiques qui ont eu en
Amérique Latine et en Hon-
grie, mais aussi avec les
extravagences de Carl Rinsch
: investissement dans de la

cryptomonnaie, vêtements
de luxe, Ferrari ou encore
plusieurs Rolls-Royce. Netflix
a par conséquent annulé la
série.
Désormais, Carl Rinsch est
engagé dans une procédure
d’arbitrage confidentiel avec
Netflix.
Ce dernier accuse la société
de lui devoir 14 millions de
dollars (soit plus de 12 mil-
lions d’euros) en dommages
et intérêts pour rupture de
contrat.
Du côté de Netflix, Thomas
Cherian, porte-parole de la
plateforme, a déclaré qu’«
après beaucoup de temps et
d’efforts, il est devenu évi-
dent que M. Rinsch n’allait
jamais terminer le projet qu’il
avait accepté de réaliser. » Ils
ont bien sûr nié les accusa-
tions du réalisateur.
Carl Rinsch a refusé de
répondre aux questions du
New York Times. Il avait com-
menté sur Instagram la cause
de son silence. Il savait
d’avance que l’article serait «
inexact » et qu’il serait dit
qu’il a « perdu la tête d’une
façon ou d’une autre » ce qui
toujours selon lui, est faux.

Les numéros réservés
pour les films
américains
commencent par 555

Dans les films américains, le problème
de révéler des numéros de téléphone
au public a été résolu en créant une
plage de numéros commençant par le
préfixe 555. Ainsi, les numéros de 555-
0100 à 555-0199 sont réservés pour
être utilisés dans les fictions, télévi-
suelles, cinématographiques, et même
dans les textes de chansons ou les
bandes dessinées et les jeux vidéo !

Jay-Z a tiré sur son frère
aîné quand il était âgé de
12 ans !

Shawn Corey Carter, mieux connu
sous son nom de scène Jay-Z, est l’un
des rappeurs les plus prospères aux
USA. Le rappeur a vendu plus de 75
millions de disques et a gagné 48 prix
dont 17 prix aux Grammy. 
En plus d’être un chanteur, Jay-Z est
aussi un homme d’affaire avec une for-
tune de plus de 700 millions de dollars.
Cependant, le rappeur a connu une
enfance difficile, en effet, il a vécu
avec ses 3 frères et sa mère célibatai-
re dans un quartier hostile infesté de
gangs.
A l’âge de 12 ans, Jay-Z a tiré sur son
frère pour lui avoir volé son anneau
pour acheter des drogues. 
Heureusement, son frère a survécu et
a refusé de porter plainte, il s’est
même excusé à Jay-Z quand ce der-
nier lui a rendu visite à l’hôpital.

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

L’offre proposée par erreur a fait chuter le prix de l’électricité à
une moyenne de -203 euros pour un mégawattheure, contre

35,28 euros en moyenne en temps normal, selon les données
de l’opérateur du marché Nord Pool jeudi. 

Nombre de Finlandais disposent d’un contrat à tarif variable,
qui dépend du prix de l’électricité sur le marché. Ils peuvent

donc temporairement bénéficier d’une électricité gratuite.

De plus, les voitures électriques et les pompes à chaleur 
tendent à se recharger automatiquement lorsque les prix sont

bas. Vendredi, l’opérateur du réseau finlandais a demandé
aux consommateurs de s’abstenir d’utiliser plus d’électricité

que d’habitude. Il ne devrait pas y avoir de problème 
d’approvisionnement, mais les producteurs sont appelés
à intervenir si nécessaire, les cinq réacteurs nucléaires

finlandais tournent déjà à plein 
régime.Selon les experts, les coûts pour l’entreprise 

concernée s’élèveront à au moins 25 millions d’euros. 

“En termes simples, ils ont vendu quelque chose qu’ils
n’avaient pas et les acheteurs ont acheté quelque chose qui

n’existe pas”, expliquent les spécialistes.

Carl Erik Rinsch
devait réaliser une

série pour la platefor-
me de streaming, avec
un scénario digne des

plus grandes fran-
chises de science-fic-
tion. Un projet qui ne
verra jamais le jour.

Finlande
De l’électricité gratuite pour les Finlandais

à cause d’une erreur du fournisseur
Les prix de l’électricité en Finlande sont négatifs vendredi en raison de l’erreur commise par un trader qui a proposé à la

vente la moitié de l’électricité que le pays consomme en une journée. L’opérateur du réseau national demande aux clients
de ne pas en profiter pour consommer plus.

LE SAVIEZ VOUS 
J Indépendant
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L e champ de l’astronomie est tel-
lement vaste que de nombreux
mystères restent encore, et

c'est heureux, à éclaircir. Le 27 mai
2021, une particule porteuse d’une
quantité d’énergie dite considérable a
été détectée par le réseau Telescope
Array. Les astronomes sont surpris
par son origine : elle semble, en effet,
provenir d’une zone de notre Univers
dépourvue de galaxies.
Autrement dit, rien dans notre galaxie
– ni dans celles qui se trouvent à proxi-
mité – ne semble pouvoir être à l’origi-
ne de cette particule d’ultra-haute
énergie que les experts ont choisi de
baptiser "Amaterasu", en hommage à
la plus importante divinité de la reli-

gion shintoïque. De quoi interroger les
scientifiques, qui n’ont de cesse de se
demander quel mécanisme a pu
engendrer cet extraordinaire rayon
cosmique, relatent plusieurs médias,
dont le site Ars Technica, citant une
étude à paraître ce vendredi 24
novembre dans la revue Science.
D’après des chercheurs de l’université
japonaise d’Osaka, dont les raisonne-
ments sont à paraître dans cette étude,
l’énergie de ce fameux rayon cosmique
s’élèverait de 2441018 eV. Concrète-
ment, cela représente 40 joules, soit
près de 50 % de l’énergie cinétique
d’une balle de tennis à 20 km/h, éclai-
re de son côté Sciences et Avenir. Dans
le cas décrit ici, l’énergie serait porté
par une seule particule. Les cher-
cheurs estiment qu’il s’agirait d’un
proton.
Il faut savoir que le Telescope Array,
qui a enregistré l’arrivée d’"Amatera-
su", est un réseau de 507 détecteurs
répartis sur 700 km² dans l’Utah
(États-Unis). 
Une surface extrêmement vaste, mais
néanmoins justifiée par l’infime pro-
babilité d’observer un événement de
ce genre. Celle-ci, en effet, s’élève à
hauteur d’une particule par siècle et
par km² seulement.

Ainsi, depuis l’année 1991 (qui s’était
accompagnée de la détection de "Oh-
my-God", dont l’énergie atteignait
320.1018 eV), aucune particule d’un
niveau semblable n’avait été vue.
Parce que ces particules sont très
rares, les étudier demeure extrême-
ment compliqué. 
Les chercheurs qui s’intéressent à
"Amaterasu" se sont bel et bien éver-
tués à identifier son lieu de naissance.
Problème, ils n’ont découvert qu’un
vide cosmique. Autrement dit, une
gigantesque bulle qui semble être
(presque) dépourvue de galaxies.

Aux yeux des spécialistes, il est impro-
bable qu’une particule aussi débor-
dante d’énergie ne provienne de nulle
part. 
C’est d’autant plus invraisemblable
que les formations et collisions de
trous noirs supermassifs (soit, les évé-
nements les plus violents de l’Univers)
constituent les candidats naturels à
leur fabrication, rappelle Sciences et
Avenir. Autrement dit, des astres qui
n’évoluent pas dans un vide intersidé-
ral... mais au cœur des galaxies. Pour
expliquer la provenance d’"Amatera-

su", les chercheurs ont émis trois
hypothèses. Selon la première, la par-
ticule pourrait avoir été émise dans
notre environnement galactique
proche. 
Elle serait la conséquence d’un événe-
ment resté suffisamment discret pour
qu’aucune libération d’énergie ni
aucun sursaut gamma ne soient détec-
tés. Selon la deuxième piste, cette par-
ticule chargée électriquement aurait
pu être déviée par un champ magné-
tique extragalactique. Dans un cas
comme celui-ci, son énergie aurait
normalement dû la maintenir "sur les
rails". Pour que cette hypothèse se
vérifie, il aurait donc fallu que les
champs soient bien plus intenses
qu’initialement prévu.
La dernière possibilité est aussi la plus
savoureuse : cette particule provien-
drait d’une physique inconnue du
modèle standard de la physique des
particules.
Pour y voir plus clair, les spécialistes
vont devoir s’armer de patience : il
leur faudra intégrer à leurs données
de nouvelles particules d’ultra-haute
énergie dans les années à venir. Pour
ce faire, l’expérience Telescope Array
bénéficiera prochainement de 500
nouveaux détecteurs.

Paradis des glaciers
tropicaux, le Pérou déplore
la fonte de la moitié de leur
surface en un demi-siècle
LE RÉCHAUFFEMENT climatique a
provoqué la fonte de 56 % de la surfa-
ce des glaciers péruviens au cours des
53 dernières années, ce qui a entraîné
la formation de nouveaux lacs, a indi-
qué jeudi 23 novembre le ministère
péruvien de l'Environnement. "Depuis
1962, les Andes péruviennes ont
perdu 1 348 km2 de surface glaciaire,
ce qui représente une perte de 56 %",
indique un rapport de l'Institut natio-
nal de recherche sur les glaciers et les
écosystèmes, un organisme rattaché
au ministère de l'Environnement du
Pérou. Le glacier Pastoruri, qui culmi-

ne à 5 200 m d'altitude dans la région
d'Ancash (nord) et est un des joyaux
du parc national de Huascaran, a
perdu plus de 50 % de sa surface.

Le retrait des glaciers "entraîne la for-
mation de nouveaux lacs", relève le
rapport. Le Pérou compte désormais 8
466 lacs glaciaires qui couvrent une
superficie d'environ 1 081 km2. "C'est
une réalité du changement clima-
tique", a déclaré la ministre de l'Envi-
ronnement, Albina Ruiz.  Le pays, qui a
la plus grande chaîne de montagnes
tropicales de la planète, possède 71 %
des glaciers tropicaux et compte 27
des 32 types de climat recensés à tra-
vers le monde, selon l'Autorité natio-
nale de l'eau (ANA).

Au printemps 2021, des
scientifiques ont détecté
une étonnante particule

d’ultra-haute énergie, dont
il est fait écho dans une

étude publiée ce vendredi
24 novembre. 

Ce rayon cosmique
surprend les experts, car
rien (dans notre galaxie 

et ses voisines) ne semble
pouvoir en être 

à l’origine...
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Une tendre pensée à ma mère, HEBBACHE Fatma née KHEMISSA, rappelée 
à Dieu le 28 novembre 1996. 27 ans se sont écoulés et je n’ai rien oublié 

de ton affection océanique. 
Je n’ai rien oublié de ta large générosité. 

Je n’ai rien oublié de ta bienveillance.
Ton amour est toujours dans son printemps.

Merci pour tout ce que tu m’as appris ma mère.
Repose en paix.

Ton fils Abdelouahab
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L e cancer de l'endomètre ou can-
cer du "corps" de l'utérus (diffé-
rent du cancer du "col" de l'uté-

rus) est la quatrième cause de cancer
chez les femmes en France. Il touche
près de 8000 femmes chaque année,
contre 3000 pour le cancer du col de
l'utérus et pourtant on le connait moins.
Le cancer de l'endomètre est un cancer
qui touche surtout les femmes âgées,
après la ménopause, autour de 70 ans.
"Ce cancer touche la femme ménopau-
sée, souvent obèse, parce qu'après la
ménopause, l'endomètre reste stimulé
par les œstrogènes contenus dans la
masse grasse sans être contrebalancés
par la progestérone que les ovaires ne
fabriquent plus", 
Le 31 octobre 2023, l'Agence du médi-
cament a annoncé la mise à disposition
d'un nouveau médicament pour soigner
les femmes qui présentent une forme
avancée de ce cancer : le Jemperli (dos-
tarlimab), fabriqué par le laboratoire
GlaxoSmithKline (GSK). Précisément,
Jemperli est indiqué en association avec
une chimiothérapie, chez les patientes
de plus de 18 ans, atteintes d'un cancer
de l'endomètre et candidates à un trai-
tement systémique (qui a une action sur
l'ensemble du corps). Il est administré
en perfusion.

C'est quoi le cancer de l'endomètre ?
Chez la femme, l'utérus peut être atteint
de tumeurs cancéreuses, dont deux
types sont distincts :
le cancer du col de l'utérus dont on
entend plus souvent parler (environ
3000 cas par an)
le cancer de l'endomètre ou cancer du
corps de l'utérus (environ 8000 cas par
an)
L'endomètre est le nom de la muqueuse
utérine, couche de cellules tapissant
l'intérieur de cette cavité. Dans plus de
90% des cas, les cancers de l'endomètre
prennent naissance dans la première
couche de l'endomètre, l'épithélium. On
parle d'adénocarcinomes. Le reste étant
majoritairement représenté par des
sarcomes se développant dans le myo-
mètre ou dans le chorion cytogène de
l'endomètre.

Quels sont les symptômes d'un cancer
de l'endomètre ?
Dans la grande majorité des cas, le can-
cer de l'endomètre se découvre devant
des saignements vaginaux en dehors
des règles chez la femme non ménopau-
sée ou après la ménopause. Une femme
ménopausée qui saigne doit consulter
un médecin pour en parler. Le cancer de
l'endomètre peut aussi être associé à : 

des pertes blanches inhabituelles
des infections (urinaires 
ou gynécologiques) récidivantes
parfois aussi des douleurs dans le bas
du ventre, de la fièvre.
Mal de dos ? "Le cancer de l'endomètre
n'est pas associé au mal de dos", obser-
ve le Dr Odile Bagot. 

Pronostic : le cancer de l'endomètre 
est-il mortel ?
Selon les derniers chiffres publiés par
Santé Publique France, le nombre de
décès lié au cancer de l'endomètre était
de 2 415 en 2018, sur 67 800 décès par
cancers enregistrés chez la femme cette
année-là, soit 3,6% des décès. 
Le pronostic de la maladie varie selon
son grade et son stade au moment du
diagnostic mais "le cancer de l'endo-
mètre est de bon pronostic (survie rela-
tive à 5 ans = 95 %) puisqu'il entraîne
des signes d'alerte assez tôt. Par consé-
quent, le diagnostic est posé de façon
précoce et les chances de survie sont
importantes", indique le Dr Odile Bagot.
Les cancers de l'endomètre "ont le
meilleur pronostic des cancers gynéco-
logiques, après celui du sein" confirme
l'Institut national du cancer sur son site.

Comment diagnostique-t-on un cancer
de l'endomètre ?
Devant des signes évocateurs :
une échographie endovaginale sera réa-
lisée
une biopsie d'endomètre au cabinet
et/ou une hystéroscopie
Si des lésions sont retrouvées, des pré-
lèvements ou biopsies seront faits pour
analyse plus précise.
"Face à une femme ménopausée et en
surpoids, on recommande le dépistage

systématique du cancer de l'endomètre
par des échographies endovaginales
régulières"
En cas de cancer, un bilan d'extension
sera nécessaire, c'est-à-dire la
recherche par divers examens d'autres
localisations du cancer par migration de
cellules. "Face à une femme ménopau-
sée et en surpoids, on recommande le
dépistage systématique du cancer de
l'endomètre par des échographies
endovaginales régulières", commente la
gynécologue. L'imagerie permettra de
déterminer le stade et le grade du can-
cer avant l'intervention chirurgicale. Ils
sont définis à partir de la taille de la
tumeur, de sa localisation et de son
éventuelle propagation. 

Quels sont les différents stades d'un 
cancer de l'endomètre ?
Le cancer de l'endomètre évolue en
quatre stades : 

Stade 1 : la tumeur se trouve dans l'uté-
rus. 
Stade 2 : la tumeur s'est propagée au col
de l'utérus.
Stade 3 : la tumeur s'est propagée au-
delà de l'utérus et du col (organes géni-
taux de la femme : vagin, ovaire, trompe
de Fallope). 
Stade 4 : la tumeur s'est propagée à
d'autres organes comme la vessie, les
intestins.  
"Les stades sont d'autant plus graves
que les cellules cancéreuses pénètrent
en profondeur dans le muscle utérin",
ajoute la gynécologue. 

Quel traitement pour soigner un cancer
de l'endomètre ?
Le traitement du cancer de l'endomètre
va dépendre de la nature de la tumeur
et des résultats des biopsies mais aussi
de ceux du bilan d'extension. 
Classiquement dans les stades peu
avancés, une ablation chirurgicale de la
totalité de l'utérus ainsi que des struc-
tures avoisinantes, trompes et ovaires,
sera réalisée : on parle d'hystérectomie
totale élargie avec annexectomie. Les
ganglions situés à proximité seront
aussi prélevés. Parfois une partie du

vagin sera aussi enlevée. Une radiothé-
rapie, une chimiothérapie ou une curie-
thérapie, c'est-à-dire un traitement
localisé après implantation d'une sour-
ce radioactive, seront envisagées en
fonction des critères de classification de
la tumeur. 
Traitements du cancer de l'utérus (col,
endomètre) : hormonal, chimio, lequel ?
Différents traitements peuvent être uti-
lisés pour traiter un cancer de l'utérus.
Détecté à un stade précoce, les chances
de survie s'élèvent à 90%. Quelles sont
les indications de la chimiothérapie ? De
la radiothérapie ? Quand envisager la
chirurgie ? Le point avec le Dr Éric Seb-
ban, chirurgien cancérologue.

Comment prévenir un cancer 
de l'endomètre ?
"On sait que la prise de la pilule en dimi-
nue le risque de manière significative
(de même que le risque de cancer de
l'ovaire). Le plus important est de lutter
contre l'obésité qui représente le princi-
pal facteur de risque du cancer de l'en-
domètre", ajoute la gynécologue. Parmi
les autres facteurs de risque de ce can-
cer : le diabète et un traitement par
tamoxifène. Enfin, une puberté précoce
et une ménopause tardive sont des fac-
teurs susceptibles d'augmenter le
risque.

BIEN-ÊTRE

Le cancer de l'endomètre ou
cancer du "corps" de l'utérus

est le quatrième cancer chez la
femme.  Il est plus fréquent 

que le cancer du col de l'utérus
mais on en parle beaucoup

moins.

BIEN-ÊTRE

Le cancer de l'endomètre est-il mortel ?



LE RÉGIME DE KIEV ENVOIE LES FEMMES SUR LES CHAMPS DE BATAILLE

Par Drago Bosnic

D
epuis plus d’un an et demi, nous
entendons et lisons toutes les «
victoires » mythiques des forces
du régime de Kiev. Si nous

devions croire la machine de propagande
dominante, la Russie est sur le point de
s’effondrer, ses forces sont en déroute, le
président Poutine se cache perpétuelle-
ment dans un bunker, etc. Et pourtant,
parallèlement, cette même machine de
propagande mainstream publie des textes
sur l’augmentation considérable du
nombre de femmes enrôlées de force dans
les forces armées de la junte néo-nazie.
Cela nous amène à nous poser la question
suivante : pourquoi ? Pourquoi le camp qui
est censé « gagner » imposerait-il la
conscription à qui que ce soit, et a fortiori
à des femmes ? Les hommes sont bien plus
aptes à être soldats pour des raisons biolo-
giques évidentes (à moins d’être un extré-
miste ultra-libéral et « éveillé »).
Les femmes peuvent certainement jouer un
rôle dans la défense de leur propre pays,
mais normalement cela ne devrait pas être
encouragé. La guerre a toujours été une
activité peu glorieuse, même pour les
hommes les plus durs, comme en témoigne
le nombre d’anciens combattants atteints
du syndrome de stress post-traumatique
(SSPT). À cet égard, les unités de premiè-
re ligne sont particulièrement exposées
aux horreurs de la guerre et les femmes
soldats devraient certainement être éloi-
gnées le plus possible des zones de combat
[champs de bataille]. La peur que les pri-
sonniers de guerre masculins peuvent res-
sentir est plus que suffisante, alors que les
femmes dans la même situation risquent de
vivre des horreurs encore pires. Ce seul
fait devrait empêcher les femmes soldats
de servir dans des unités de première ligne.
Malgré les nombreuses femmes célèbres
qui ont servi dans des guerres à des
moments cruciaux de l’histoire, il s’agit là
d’un fait qui devrait être un axiome.
Cependant, il semble que le régime de
Kiev n’ait pas reçu le message. Pire enco-
re, non seulement il envoie des femmes
dans les tranchées, mais il enrôle mainte-
nant de force des femmes enceintes. Oui,
vous avez bien lu : des femmes ukrai-
niennes enceintes sont envoyées sur la
ligne de front. Toute personne un peu saine
d’esprit qualifierait cela de crime de guer-
re. Ceux qui les envoient ne peuvent être
décrits que comme des ennemis de leur

propre peuple. Les femmes enceintes sont
certainement les êtres humains les plus
précieux que l’on puisse imaginer et les
traiter avec une attention moindre que
celle qu’on leur porte est tout simplement
criminel. Compte tenu de l’effondrement
démographique constant de l’Ukraine, les
femmes (en particulier les femmes
enceintes) devraient être la priorité absolue
en termes de sécurité et de bien-être. Or, la
junte néonazie et ses suzerains de l’OTAN
ont d’autres projets.
Ce qu’ils veulent réellement, c’est une
réserve infinie de chair à canon. Jusqu’à
présent, on dénombre au moins un quart de
million de KIA –killed (tués au combat), et
plusieurs fois plus de WIA/MIA (bles-
sés/disparus au combat). Certains, comme
le colonel Douglas McGregor (retraité) de
l’armée américaine, affirment que les
chiffres sont bien pires. Selon ses estima-
tions, plus d’un demi-million d’Ukrainiens
sont morts au combat jusqu’à présent. Les
chiffres peuvent être débattus, mais il ne
fait aucun doute qu’ils sont horribles.
Cependant, ce n’est toujours pas suffisant
pour l’Occident politique et son régime
fantoche préféré. Les forces de la junte
néonazie recrutent activement des femmes
pour remplacer ces pertes, car les tenta-
tives d’enrôlement forcé des réfugiés
ukrainiens vivant à l’étranger ont échoué,
les pays d’accueil refusant tout simple-

ment d’appliquer la loi.Des centaines de
milliers de jeunes Ukrainiens qui n’ont pas
eu la chance de quitter le pays se cachent,
car il n’y a pas d’autre moyen d’éviter les
impitoyables comités de recrutement qui
attrapent régulièrement les gens dans les
rues et les envoient ensuite dans les unités
de première ligne. Bien entendu, les per-
sonnes fidèles au régime de Kiev en sont
exemptées, de même que celles qui peu-
vent se permettre de verser d’importants
pots-de-vin aux commissions médicales
militaires (CMM). Ainsi, les fils de nom-
breux oligarques corrompus ont la possibi-
lité de mener un train de vie fastueux à
l’étranger (aux dépens du peuple ukrai-
nien), tandis que des femmes enceintes
sont envoyées à la guerre. La vidéo montre
une femme criant « Je suis enceinte » tout
en se rendant aux soldats russes.
Bien que l’on puisse affirmer que la
femme soldat dans la vidéo dit simplement
cela par peur, il y a déjà eu des plaintes de
femmes enceintes qui ont reçu des avis de
conscription. Étant donné que plus de 50
000 femmes soldats servent actuellement
dans diverses unités, le nombre de femmes
enceintes est difficile à déterminer, mais il
pourrait facilement s’élever à des cen-
taines (voire à des milliers). 
Alors que les restrictions légales proté-
geaient auparavant les femmes en leur
interdisant de servir dans les unités de pre-

mière ligne, la plupart d’entre elles ont été
abolies après le début de l’opération mili-
taire spéciale (OMS). Ainsi, les femmes
soldats peuvent désormais servir comme
mitrailleuses, commandants de chars,
tireurs d’élite, chauffeurs de camion, etc.
Malheureusement, cela n’est guère surpre-
nant étant donné que des personnes souf-
frant de graves handicaps physiques et
mentaux sont également jugées « aptes au
combat ».
Le chef de la junte néonazie, Volodymyr
Zelensky, est obsédé par l’idée de plaire à
ses suzerains de l’OTAN, ce qui implique
des « victoires » militaires à n’importe
quel prix. Cela n’a fait qu’aggraver le
conflit entre Zelensky et le commandant
en chef du régime de Kiev, le général Vale-
ry Zaluzhny. Ce dernier ne veut tout sim-
plement pas sacrifier la vie d’innom-
brables soldats pour obtenir des « victoires
» tactiques qui ne changent pas grand-
chose à la situation générale sur le champ
de bataille. 
L’ingérence directe de Zelensky dans les
affaires militaires (pour lesquelles il
manque totalement d’expertise) est une
source constante de frustration pour
Zaluzhny et ses officiers. Cela complique
encore la vie des centaines de milliers de
soldats ukrainiens, déjà misérable, car ils
ne bénéficient pas d’une formation et d’un
équipement adéquats.
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télévision
PROGRAMME DU JOUR 

Film fantastique Etats-Unis,2007
Harry Potter et l'ordre du Phénix

Divertissement, France 2023

Société , 2023 France
Les routes les plus dangereuses du monde
Chicago : tension sur la route des gangs

Téléfilm sentimental
Etats-Unis - Bulgarie 2020
Noël au palais royal

Comédie France,1975
Les galettes de Pont-Aven

Cinéma Film d'aventures
France 2022

Emission spéciale, 2023
Les superpouvoirs de l'océan

Cinéma Drame, France 2023
Le Principal

Film de science-fiction
États-Unis 2006
Les fils de l'homme

Cinéma Comédie France, 2022
Rumba la vie

Film d'espionnage, Corée du Sud 2023
Phantom

Magazine de société
France 2023
90' Enquêtes 

21h03

Saison 8 Épisode 1/2
Fear the Walking Dead
Sept ans se sont écoulés depuis que Morgan
Jones et Madison Clark ont perdu tout espoir
de sauver Mo du Padre. Aujourd'hui c'est le
découragement qui prévaut sur l'île.

Saison 2 Épisode 5/6
Yellowjackets
Lottie organise des cercles de communion 
spirituelle. Shauna se tient à l'écart et pense à
son bébé. Misty et Crystal partagent leurs plus
grands secrets mais Misty va trop loin. Dans
son vidéoclub, Van reçoit la visite inattendue
de Taissa.



Alger 20° 11°

Oran 20° 13°

Constantine 16° 5°

Ouargla 21° 8°

Maximales Minimales

FIN DU BLOCAGE
DE LA COMMUNE
DE MEGHRAOUA
Désignation d’un nouveau
P/APC

LE BLOCAGE depuis les dernières
élections locales de l’APC de
Meghraoua a enfin connu son
dénouement. Les membres de cette
APC ont été conviés à une rencontre de
conciliation, hier, par le chef de
l’exécutif accompagné du P/APW et du
directeur de la réglementation et des
affaires générales pour mettre fin à ce
blocage aux conséquences pénalisantes
pour la collectivité et la population. La
rencontre a été initiée dans le cadre de
l’»application des orientations du
ministère de l’Intérieur, des
Collectivités locales et de
l’Aménagement du territoire»,
préconisant la mise en œuvre de la
procédure de substitution conférant au
wali le pouvoir de gestion de la
commune dans le cas de la persistance
du blocage. Une procédure prévue dans
les cas d’épuisement de tous les
moyens accordés aux autorités locales,
pour rapprocher les vues entre les
membres de l’APC objet de blocage et
le pouvoir de substitution du
wali»  prévu dans la loi 10-11 de 2011
relative à la commune» pour garantir
«la continuité des services à la
population». Dans le but de la
continuité des services à la population
pour la prise en charge des
préoccupations des citoyens,
notamment pour ce qui est de la mise
en œuvre du programme de
développement, que les membres élus
de la commune de Meghraoua ont été
reçus par le wali, en présence du
P/APW, du chef de daira de la
circonscription de tutelle et du DRAG.
La rencontre a permis de trouver un
accord préalable entre les membres de
l’APC  pour la désignation d’un
président et des présidents de
commissions  après démission de
l’actuel P/APC, accord suivi par
l’annulation de la procédure de
substitution à l’APC exercé par le wali
et l’installation du nouveau président de
la commune de Meghraoua.

Nabil B.

SÉTIF
Un commerçant
trafiquant de cocaïne
arrêté à Bougaâ
LES ÉLÉMENTS de la police judiciaire
de la sûreté de la daïra de Bougaâ, au
nord de la wilaya de Sétif, ont réussi à
neutraliser un commerçant trafiquant de
drogue et à récupérer de la cocaïne,
selon un communiqué de la sûreté de
wilaya de Sétif. Les enquêteurs ont
réussi leur coup de filet sur la base
d’informations parvenues au siège de la
sûreté relatives aux activités illégales de
l’individu (vente de drogue dure) au
sein même de son local commercial,
qu’il utilisait pour camoufler ses
activités criminelles. Sur ordre du
parquet local, les policiers ont pu saisir
plus de huit grammes de cocaïne
soigneusement dissimulés dans un coin
de son magasin. Le mis en cause a été
arrêté et écroué. Il devra répondre des
chefs d’inculpation de détention illégale
de drogue dure en vue de sa revente.

Amine B.

LE COUP d’envoi d’une opération d’ex-
portation vers la Libye de 1.000 mètres de
canalisations armées de fibre de verre
(PRV), produites par l’entreprise «Magh-
reb Pipe» de M’sila, a été donné, dimanche
après-midi, depuis la zone industrielle de la
capitale du Hodna.
Le directeur de wilaya de l’Industrie,
Abdelaziz Harrouz, a souligné à cette occa-
sion, que cette opération, qui s’inscrit dans
le cadre de la stratégie de l’Etat relative à la
«diversification des investissements hors
hydrocarbures», porte sur l’acheminement
vers la Libye de 1.000 mètres de canalisa-
tions armées de fibre de verre destinées à la
réalisation de réseaux d’assainissement.
M. Harrouz a rappelé que la même unité
de production «Maghreb Pipe» avait 

précédemment exporté, le 9 novembre der-
nier, une première cargaison de 1.000 m du
même produit vers la Libye, avant de noter
que ces deux opérations font partie d’un
marché portant sur l’exportation vers ce
pays voisin de 25 km de canalisations de ce
type. De son côté, le représentant de
«Maghreb Pipe», Brahim Baali, a indiqué
que la production de canalisations de type
PRV (avec armature en fibre de verre) a
connu de «grands progrès au cours des der-
nières années dans cette unité de produc-
tion qui s’appuie sur une main-d’œuvre et
un savoir-faire 100 % algériens». Il a éga-
lement affirmé que cette entreprise entend
«relever le challenge de diversifier et de
développer sa production en vue de conclu-
re d’autres marchés à l’export, notamment

vers l’Afrique». Le wali de M’sila, Nedj-
meddine Tiar, a souligné, en marge de sa
supervision de l’opération, que les autorités
de la wilaya sont «déterminées à accompa-
gner les porteurs de projets productifs et
d’investissement, en particulier ceux qui
travaillent à l’exportation de produits algé-
riens». Il a également salué la dynamique
observée localement à la faveur de la levée
des obstacles auxquels les investisseurs
étaient confrontés.
M. Tiar a fait savoir, dans ce contexte, que
la commission de wilaya chargée du suivi
des investissements et de la levée des
contraintes entravant l’entrée en exploita-
tion des projets d’investissement achevés, a
été récemment installée.

M. B.

CANALISATIONS ARMÉES DE FIBRE DE VERRE

Le service d’oncologie de
l’hôpital public de Sidi
Ghilès, à l’ouest du chef-

lieu de Tipasa, sous la houlette
du Pr Fatima  Seghir, chef de
service d’oncologie de l’hôpi-
tal, a organisé une campagne de
sensibilisation et de dépistage
précoce de la prostate. 
«Le cancer de la prostate est
l’une des principales préoccu-
pations en matière de santé
masculine et le dépistage pré-
coce joue un rôle crucial dans
la prévention des complications
liées à cette maladie», a affirmé
l’un des médecins présents à
cette campagne de sensibilisa-
tion. Il a ajouté : «Le dépistage
précoce permet d’identifier les

signes précoces de la maladie,
offrant ainsi une meilleure
chance de traitement réussi.»
Cette campagne a touché les
hommes, dont la tranche d’âge
est de 50 ans et plus, par des
tests gratuits initiés par la
famille médicale du même éta-
blissement hospitalier. Dès les
premières heures de la matinée,
nombreux étaient déjà présents
sur place, et ce après les appels
lancés par les autorités concer-
nées à travers les mosquées et
les sites des réseaux sociaux. 
«C’est une initiative très
louable émanant des respon-
sables de notre hôpital, sachant
que la plupart d’entre nous
n’ont pas les moyens d’aller

consulter un urologue à 2 500
DA la consultation. Je remercie
l’ensemble de l’équipe médica-
le qui était à la hauteur de ce
geste», a confié un sexagénaire
à la sortie de l’hôpital. La cam-
pagne de détection précoce du
cancer de la prostate à l’hôpital
de Sidi Ghilès a réuni des
représentants du personnel
administratif et médical, avec
la collaboration d’Astra Zeneca
d’Alger. Elle a été animée par
le directeur de l’établissement
qui a œuvré à faire de cette
campagne une réussite. Il
convient de relever que celle-ci
a connu une forte participation
des citoyens désireux de béné-
ficier de ces dépistages

gratuits. Le personnel médical
de l’hôpital Sidi Ghilès a
déployé de gros efforts pour
recevoir et examiner les per-
sonnes concernées, estimées à
275 personnes.
«Nous recommandons le dépis-
tage individuel. Les hommes
de plus de 50 ans sont appelés à
effectuer des analyses san-
guines de type antigène prosta-
tique spécifique (PSA). C’est
un test pas cher et facile», a
déclaré Anis, jeune médecin au
niveau de l’EPH. Selon lui, cet
acte de prévention permet de
prendre en charge cette maladie
à temps, surtout qu’elle pro-
gresse lentement.

T. Bouhamidi

TIPASA

Lancement de la campagne
«Novembre bleu».


